ve 


A la conférence éconcmique 


, ons ‘efforce de 


trouver un terrain que de et de cooération entre 


les différentes branches de l’activité industrielle et 


agricole | 


Régina — Une centaine de délégués 
ont assisté à i& conférence économi 
que tetine dans la salle du conseil] de 
ville, mardi et mercredi. Après le dis 
cours d'ouverture de Geo-F Edwards 
président de l'association des "Grain 
Orowers de la Saskatchewan, le pre 
mier ministre Duuning a recommand 
aux différentes ciases re présentées 
l'union et la coopération. Le fonc 
tlonnement du bureau provincial de 
l'ajustement des dettes lui à fait tou 
éher du doigt les complications des 
ffstèmes de ventes et de collections 
qui sout responsables du coût élevé 
dés produits Le temps ext venu, à 
dit M. Dunning, où les mañufacturiers 

‘distributeurs devraient s'enten 
me en Angleterre, pour ré 
es dépenses consacrées À 
3 cuncurrence 


€ 


les uns aux 


étre 


Agence centrale de col'eëtion 

Les grandes maisons de la province 
a ajouté M. Dunüing. devraient pou 
voir établir une agonce centrale ‘uni 
que de collection pour toutes. Ceri 
permettrait au bureau d'ajustement | 
des dettes dé faire un règlement entre 
le créancier et le débiteur à l'avanta;4 
des deux parties. Refuser au créan 


cier l& droit de collecter, at-il dit, s: : 


rañt uu procédé dangereux. de natur« 
à nüire à besucoup de gens. 


L'agricufture d'abord 


Tous les délégués ont €té d'accord | 


pèur mg ln :- la prospérité de 
toutes lés clis et de tous les inté- 
rêts de la province exige j'acor4 ja 

prospérité de l'industrie fondamentale, 
qui est. l'agricuiture. La diuçussion « 
roulé | sür 4 rélatton 


entre le prif que recoit le fermier pour | 


ses produits êt le coût des instrument: 
de production et des choses n'cessa’ 
res à la vie, 

Trois points de vue 


Le professeur W.-W. Swanscn, de 
l'université de la Saskatchewan, 


LOI “ULTRA VIRES” 


la taxe sur les 


ivieisons fu 


tures 


Ottawa —' La Cour suprême du Ca- 
nada a déclaré la loi sur les livrai 
sotte futures du grain du Manitoba ‘ul- 
tra vires”. La cause était venue de 
vant. -la cour par los soins du gouver. 
néméeht fédiral, qui avait soumis les 
questions suivantes: 

1. La légidiature du Manitoba était- 
cle autorisée à adopter le chapitre 117 
de ses statuts, intitulé: ‘Loi stipuiant 
la collection d’une taxe sur les persoti- 
nes vendant du grain pour la livrai 


son future”? 
2. Si la/Aite loi est, dans l'opinion 
de te © “ültra vires” en partie feu- 


Idington, juge en chef in- 

, à rendu ‘jugement en ré- 

t “nou” à la première ques- 

déclarant ainsi la loi “ultra vi- 

sahs réponse, cesi n'étant pas né- 

cessaire à cause de la réponse à: la 
première question. Tous les juges ont 
été unanimes. 

: “La loi, quiavait été adoptée par La 
ure du Manitoba en 1923, fm 
ivantes sur le graifi 

r livraison future: gratis 
sous par mille minots;. blé, 
mille minots: avoine, orgè 

3 so0s par mille minots. 


- La sebonde question est demeu- | 


sugzéré denvinager le 
trois points de vue: 
“Que pouvons-nous faire pour pro- 
duire des marchandises de qualité uni 
formes et classifiées ? 
“Que pouvons-nous faire pour rédui 
re le coût de la produetion, comme 
l'emploi de semences pures et des umé- 
thedes différentes de battage? 
“Cominenst pouvons-pous obtenir un 
meilleur crédit et de meill-ures con 
ditions de crédit et commnert puuvons- 
nos améliorer le servièé du bureau 
d'ajustement des dettes?” 
Six mois de travail par année 
Hugh McKellar, de Moose Jaw, a 
déclaré que les fermiers ie doivent 
pas dépendre du gouvernement quand 
ils ont besoin de secours. l'argent, 
dans ce cas. devant venir de la pgpu 
lation du pays. 
lune des difficultés vient de ce que 
ile cultivateur qui ne fait que du grain 
itravaille seulement six mois de l'an- 
{née, tandis que l'intérêt de ses hypo 
thèques et ses dépenses générales 
coureut pendant les douze mois de 
l'année. M. McKellar soutient que le 
|fermier devrait élever des animaux 
pour lui permettre d'augmenter sou 
revenu. 
Les industries dans l'Ouest 
G. Carpenter, secrétaire de la sec- 
tion des prairies de l'association des 
| manufacturiers canadiens, a dit que 
| l'industrie occupe une place importao- 
te dans la vie économique de l'Ouest, 
qu'elle suit le développement agricole 
el progressé aussi rapidement que 
dans tous les autres pays’ hnouvélle- 
ment: colonisés, 

Parlant des difficultés de TVindus- 
trié dans l'Ouest et des prix élevés 


_ 


problème de 


penter donne comme raisons de cet 
état de choses: les conditions d'un 
| pays neuf, la vive concurrence des ma- 
|nufacturiers des Etats-Unis et de l'Est 
| du Canada et le manque d'un marché 


| convenable. 


MORT À 106 ANS | 


Saint-Eustache, Men. 


Saint-Eustache, Man. Encore un 
témoin des premiers temps du Mani 
toba qui disparaftt M. Pierre Allary. 
de Saint-Eustache, est mort à l'âge de 
106 ans, Ses funérailles ont eu lieu 
jeudi dans le petit village qu'il à ha 
bité peudant cinquante ans et dont il 


était l’un. des citoyens honorés. Il 
avait été le premier à promouvoir la 
fo de la petite paroisse de 


Baie Saint-Paul, connue aujourd'hui 
sous le uom fe Saint Eustache. 

Jusqu'à l'époque de sa mort, sa mé- 
moire était restée très bonne et il ai. 
mait à raconter ses dures expériences 
comme premier colon, les guerres avec 
les Indiens et les chasses aux buffalos 
quand 11 était employé de la compa- 
gnie de ja Baie d'Hudson, au service 
de laquelle il resta quinge ans. 

M. Allary fut l'un des premiers pas 
seurs sur la rivière Assiniboine et pen- 
dant trente ans il remplit ce poste et 
se fit le guide des colons qui se diri- 
£talent vers l'ouest. 

Jusqu'à ces trois qu quatre derniè- 
res années, M. Allary'avait conservé 
toute sa santé et toute sa vigueur. Ji 
faisait quatre milles -à pied chaque 
dimanche pour se rehdre à l'église et 
pouvait faire le coup de feu avec au- 
tant de sûreté que le meilleur parmi 
led jeunes tireurs, 

A l'âge de Î7 ans, le défunt avait 


“épousé Geneviève Zastre;-qui l'a pré- 


cédé de quelques années dans la tom- 


be, Ils éureut quatorze enfants, dont 
neuf sont encore vivants: Hyacinthe, 


des produits qui en résultent, M. Car- | 


| 


| 


| 


MGR AA. CHERRIER, PA, ve. 
vice-chancelier de l'Université du LT 


nitoba, qui a présidé à la cérémonie | 


de ia collation des grades, jeudi, #u 
théâtre Walker. 


DUNNINC ET LES 


CONSER VATEURS 


Pr en est prèt: à! 
repousser leurs attaques 


cation 


Régina — A un banquet de l'asso- 


| 


1 
Charlès Duuning. premier ministre de : 


|la Saskatchewan, a lancé un défi pu- 
| ete au parti conservateur. ‘Le fait 


directe que derrière leurs brillantes | 
platituüdes il y a la détermination de 
gagner la Saskatchewan à la -protec- 
tion”. \ 

M. Dunning a parlé de la 
lfætion touchante” de M. Arthur Mei 


CoNG 
DES CANADIENS- 


Le Cor 
à Saint- Bouiface. 


deux journées suivantes. 


Le comité exécutif de l'Association a préparé un pro- 
gramme d'études et de discussions qui embrasse toutes 
ses activités présentes et futures dans le domaine de l'édu- 
Nous le ferons connaître prochainement. 


cation. 
Ce cinquieme Congrès 
portance € xceptionnel 


la question scolaire. 


Nous convions dès mañîmtenant tous les cercles parois, 
siaux à se préparer en vue du grandi événement des 7, 


8 et 9 juillet. 


SASKATOON 
blé ont augmenté de 10 pour cent cette 
année dans le district de Saskatoou. 


CALGARY 
déjà sorti 


ment sentir. é* 


KIPLING, St ls Uritch, jeu- 
Fa fermier allemand, a été tué act 
déntellement 


| SASKATOON —= John Bronch, fer: 
mier de Radisson, coupable d'une ten- 


| tative de meurtre £ontre sa femme, a 
été condamné à Spa ans de péniten- 


samedi 
| était occupé à semer. 
femme et trois enfants. 


pendant 


cier, x 
kan. 1 hs à 2" 


, 
EE 5 a er € 


SASKATOON, & Toute la partie est | l'un des deçnié 
| du village de Théodore, Susk., à été bat sur je budget. 


détruite par un incendie. Les pertes 
sur la question de l’édu-| sont estimées à 830,000. 


NEW -YORK — L'emploi combiné du 
| radium et des rayons X a effectué une 


nr AE de No Misco | cure de cancer à l'hôpital Monteflore. | 
viation e de ? À 


OTTAWA - 


BE L'ASSOCIATION 
BA LES 7, 8 ET 9 JUILLET 


grès de l'Association d'Educ ation des C‘ana- 
diens françdis du Manitoba aura lieu les 7,8 ct 9 juillet, 

I s'ouvrira par une 
publique, le soir du lundi 7, et se continucra pendant les 


, du fait de l'organisation pra- 
tique mise sur pied au cours des deux dernières années 
et de l'intérêt de plus en plus vif porté par les nôtres à 


5 Les emblavures de | | 


Le premier blé est 
de terre dans un grand 
nombre de points de la province et les | 
semailles sont bien avancées, mais le 
besoin d'humidité se fait immédiate- 


qu'il 
I} laisse une 


ya trelte | 


: spas 


grande séance 


+ 


de l'Association aura une im- 


Ë 
| 


Une mère ete son enfant pé- 
issent dans les flammes 


Drandon, Man. — Mme Walter Fag- 


les flammes pendant qu'elle s'efforçait 
| de sauver sa petite fille, âgée de trois 
|ans. Le feu avait éclaté dans la mat- 
son à 3 h. du matin. Le père avait | 
réussi à mettre en sûreté‘trois des en- 
fants et se précipitait au secdurs de 


x 


getter, femme d'un fermier\ de |Dou- | 
- Mme Sophie Deslau |glas, a éts suffoquée par la fumée et | 
riers, née Gagnon, de Messine, P. Q.. | 
{a droit à une part de la fortune de 
Re le parti conservateur provincial #4, 200,000 laissés par Gilbert Gagnon. 
| nouvellement organisé d'employer un | mort à San Bernardino, 


C'est !a loi du Manitoba |Remarquable lo: longévité de | chef salarié, a4il dit, est une preuve | ans. 
Pierre Allary, citoyen de | 


Quatre libéraux et un pr 
vateurs — M. A.L. 


de l'Ouest 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| Ottawa 
| répit pendant seize heures un quart 
ji sauf une brève interruption pour 
| diner, la Chambre, exténuée, 
| voté le budget vendredi. à 5 h 
| matin: par 165 voix contre 54, soit une 
| majorité de 111 pour le gouvernement 
Cette majorité se trouve inférieure de 
10 à celle qu'obtenait le cabinet King 
lors du vote sur l'adresse. 
Quatre libéraux MM 
{North Waterloo), Raymond 
[rord), Marler  (Saint-Laurent-Saint 
lGecrées. 
| brouke) 


te 


Euler 


- ont voté contra Le seul 


a été M. Elliott (South Waterloo). 


TR NN RSS 


UNE MAJORITE DE 111 POUR 
LE BUDGET DU GOUVERNEMENT 


WEST CANADA PUB. CO. Ltd. 


Après avoir siégé sans | 
.  tiplication, 


| 


a enfin | 
15 du | 


(Bruant: | 


x | progressiste à voter contre le budget | 


A | des cultivateurs. 
part ces exceptions, tous les libéraux | jamais flanché, 


619, Ave McDermot 


isté votent avec les conser- 


eaubien, député progressiste 
de Provencher, défend le point de vue des fermiers 


: 
humaines le principal moyen de mul 
d'indépendance et de pro- 
grès moral, Plus que toute autre 
branche d'activité, elle caractérise la 
vie nationale. Elle est, dans l'ordr@ 
matériel et dans le régime du travail, 


| la force qui complète le mieux l'ordre 


de la création” 

Aujourd'hui, les peuples se ressen- 
teut encore des effets terfibles de ln 
guerre. On cherche partout à repren- 
dre la puissance d'autrefois. (C'est là 
reconstruction, Comment y parvien- 


Montréal) et McCrea (Sher- | dronsnous ii? 
| 


Agriculture d'abord 
11 faut tout d'abord améliorer lt vies 
Ces derniers n'otit 
ils n'ont jamais hésité 


| et tous les progressistes présents ont | à coopérer avec les autres claBses de 


| voté pour l'adoption du budget 
conservateurs ont voté en bloc 
| tre. 

| Ceux qui ont 
| voté sont les suivants: Libéraux: W.- 
{S. Fielding, Charles Murphy, C.G. 
| Powér, F. Kay et John Evans, pro- 
|gressiste. Conservateurs: E. Bristol, 
{ TE. Simpson, S.-C. Mewburn, G. Wil- 
| son, D. Sutherland. 

| Ceux qui n'ont pas-voté et qui n'ont 
pas pairé, tous libéraux, sont: Sir Lo- 
mer Gouin, Jacques Bureau, Charles 
Marcil, M. Chew, C.-A. Fournier et 8S.- 
W. Jacobs. 


Long débat 

Le débat a-sans dou été unique 
dans l'histoire parlementaire du Cana- 
da pour sa durée et pour le nombre 
des diséours Le budget avait été dé- 
PE DE a pire d'in MON 


de brefs intervälles, où l'avait diéeuté 
presque Continueltement depuls. 

Mlle MePhail a été le dernlér 6r& 
teur. Son discours, bruyamment £.p- 
plaudi, n'a duré que deux minutes. 
Elle a remarqué dvec ironie que lors- 
qu'il y aura plus de femmes à la 
Chämbre, les nuits dans le genre de 
celle que l'on venait de passer serofit 
| inconnues et a renoncé au discours 
| de 55 minutes qu'elle avait préparé. 

: L'amendement Woocsworth 

‘On à voté d'abord sur l'anrendement 
‘ Woodsworth, qui demandait une ré- 
ductiony de’ tarif immédiate et subs- 


| 


BERLIN — L'industrie vllemande sa fe@me qui s'était chargée du plus tahtielle sur lés articles. de première 


est dans une situation critique. 


PARIS — Le baron d'Estournelles 


On 
signale vingi-cinq banqueroutes dans 
“réconci- | l'espace de deux jours. , 


jeune, mais les flammes l'avaient obli- 
g6 à reculer. Il souffre de graves 
brûlures. Les restes calcfnés de Ja 
mère et de l'enfant ont été retrouvés 


&hen et de M. Robert Rogers à Saska- | 4e Constant, sénateur partisan du dés- | Parmi les débris de la maison. 


toon, il y a un an. 11 a prédit que le 
résultat de cette réconciatiqn serait 
de fournir de l'argent en abondance 
pour es prochaines élections, comme 
ce fut le cas en 1911, quand les forces 
Lostineentrices essayèrent de 
adopter ta protection par la Saskat 
chewan. 


Contre le ministère de l'instruction | Fish Creek, Sask., a été commuée par 
e gouverneur en conseil en celle de 


Le gouvernement sera prêt à repous- 
ser toutes les attagdes dont on le me- 
nace quaud les accusations seront plus 
précises. M. Dunning dit que l’atta- 
que principale portera sur le minis- 
tère ét le ministre de l'instruction pu- 
tigre: 

“Peut-être le ‘ministre est-il en ‘dé. 
faut, continuet-il * J| a permis À ses 
officiers, de temps en temps. de s'ai- 
tribuer le crédit personnel de la poli 
tique dy ätpartement, et quand ce 
sont des hommes qui s'y entendent à 
ina réclame. décidés à se transformer 
en chets politiques, vous pouvez facile- 
ment voir le résultat, en ce qui con- 
cérné le crédit du ministre.” 


Pas d'extravagante 


Au sujet de Tacousaiion géñérale 
d'extravagance portée contre le-gou- 
vernetment, M. Dunning déclare .qué, 
tout: en -ne pouvañt donher lex chif- 
fres Hsendant l'année fiscale terminée 


eds recettes et 


faire | 


iLy.a ne couple de mois, le gouverne- || 
: ments néuesl à vivre soins. tot reve- 


armement international, vient de mou- 


rir. Il était né en 1852. 


La femme Tratch:ne sera 


. pas pend pendue 


Ottawa -— La sentence de mort pro- 
Tratch. de bé quatre pouces 


noncée contre Katherine 


ta servitude pénale à perpétuité: 


temme Tratch, reconnue coupable d'a. | Jésiré. quand le bé commet 
voir empoisonné son mari, awaït été 
condamnée À être pendue 4: Prince- 
Albert le 20 mai. Dé nombreuse#pé- 


titions demandant une commatation 


ds la peine avaient. ét4 adreasées à | colté. est en exéellente volé: 
gouverneur-général a 


Ottawa 


e 
fait droit PA De meg : 


Ra fait 


Paris — Le gouvernement français 
Pélletier 
DoisŸ, qui est à faire le voyage de Pa. 


vient d'élever le lieutenant : 


2 —° 0 2 DD D ——————— 


Pluie, neige, gelée 


Calgary — 11 est tombé de la pluie 
et de la neige d'une valeur’ inéstima: 
ble pour les récoltes dans l'Alberta, 
samedi et lundi. A Calgary, il est _ 
et demi de nefge. 
l'est, vers Medicine. Hat, i] a plu rs 


dant deux heures, dimanche. Cette 
Là humidité est venue juste au ‘moment 
à cou- 


vrir le sol, , : ' 
Edmonton — I a étés légèrement 
dans le district lundi matin, 11 n’y a 


pas eu de gelée récemmenb/et la ré-| Lemieux, à lu la. Jeitre dé démission 
"fau milieu des déclatations des con- 


Régina — Le. froid s'est abatiu sur 
là Saskatchewan samedi et dimanche. 


On signéle jusqu'à neuf degrés dé gelée 


ton. et Moose Jaw, inafs nulle “part la 
récolte n’a souffert. : 


0 2 — 
Le festival musica] | de 
Saskatoon 


ris à Tokio en aéropläne, au grade de 


capitaine. Au hergent 


# 


mé! _Saskaioun + TES var ds 
canicien qui accompagne Doisy dhrant festival musical de la, Sas 
ce voyage, on # accordé là médaille a Heu à Saskatoon 4 


trois. jours de | F 
1H inserip 


cette sewalve. On a 


à dire que la 


nécessité, une taxe plus élevée sur 
le revenu de la terre ét le produit non 
acquis par le travail, l'exemption de 
taxe sur les terrés incultes et une 
taxe de suécession progressive sur les 
gros héritakes. L'amendement a été 


battu par 204 voix re 16, soit une 
majorité de 188. %$ seize compre- 
najent Jes deux députés bavriers, 
Shaw, indépendant de Calgary, et trei- 
ze progressistes, parmi lesquels Mlie 
MacPhail. . 
Démission de M. Miteheli 

La dernière séatice consacrée à la 
discussion du budget #est ouverte par 
un coup de Gânon: là démission” de 
l'hon.. Walter Mitchell, ancien - tréso- 
rier provincial dé Québec et député 


de la diyision Saiut-Antoine-Môntréal. 
Le président. dé la Chambré, Yhon. R. 


servateurs, puis le document officiel 
requis par les te De le 


bre en pareille circonstance. Ha pra 
dans lès distriets de Régina, Saska- | nôneé pag ce émission des brefs 


d'élection à ce qui veut 


: de à A due P 


», ee | Fi 


pairé et qui n'out pas ! 


Lanta société pour faire de notre pays 
con: | 


un pays prospère. Ils sont encorë 
prêts à continuer leur dur labeur pour 
arracher de la terre les premières né 
cessités de la vie,. pourvu que vou# 
leur mettiez au coeur un peu d'encoë- 
ragement, de satisfaction ét que vous 
fassiez reluire le bonheur dans -1eWrs 
foyers. Améliorez leur situation LS 
sans-travail des villes voleront sur lès 
terres au lieu d'émigrer aux Etats: 
Unis. Les immigrants qui nous arfl:.. 
vent deviendront de bons colons, ‘ !: 

Comme nous ne pouvons consom- 
mer toute notre production, nous soie | 
ines forvément un peuple d'expoftä-: 
teurs. 1 nous faut donc des taux plus 
bas de transport, dés: marchés. pli 


tion dés marchés de blé 
qu'avant longtemps, par l'élimination 
des intermédiaires et des profiteurs, 


nos cultivateurs pourront vendre leurs } 


produits à un meilleur prix. ie, 
Le coût du transport. 4} 
La question des taux de trot” de- 


de la Baie d'Hudsou veidre de 
grands services aux popülat 
l'Ouest. Je désire attirer 
de cette Chambté’ “sur le fait “gt 
partie du Canada 4 été tenue 
l'ignorance des falts Qui’ ont 1 


truéction, 
que le, côté pratique de " 
commé proposition d'affaires, ; Li 
qu'un mythe enfanté par 
tion de politiciens ehtreprena 
population n'a jamais connu les 
sous lour vrai jour. ; Cértaltis tan 
officiéls contenant bob faits ssl 


Winnipeg. Man. le 20 mai 1924 


CARTES PROFESSIONNELLES | 
at ln het mit tte 
"| BERNIER, Hor. «'oseph, 
one BERNIER, Noël, et 
FRIPP, CA. 


augmenter mn | Avesstls \Testaments et Successions 
Municipalités, Nofariat 


Comme nous l'avons déjà dit, le so: 


HISTOIRE D'UN ja nn ia LE To 
MOINE SOLDAT : ù Rome 


de 
| Le Père ons trappiste 


Une ina;orité de 111 pl pour le! 
s£hmdger du gouvernement | 


CA suivre à la page 2) une permis 
x 


dire 


lo spéciale de Rome 
. Malgré sa cécité 

— 0 de À | 

MOSCOU — La Russie 


(Suite de 12 lère page | 


Yesn colon, Lou! coaffne le cttratenr | 
‘ cghnadien, s'e1 pus content de son} 
Lopvque nos cuitivateurs cana 


Poincaré démissiodiérs le 2| 


| d ‘Oka, chevalier de le Lé- cet cté ses lignes aérjennes pour voya | 
5 on d'Honneur lyeurs. L'atinée dernière, 1234 passa. Pratique générale du droit 
4 24 mé Lou À ru Joyrs juin + Briand est le plus | gi one 0 [sers ont été 4ransportés en 607 envo- |, 401, ED. SQOMERSET. WINNIPEG 
tatse des ts qui s'ac | gas | 
l ‘4 pape en ngpée maisré pl  °0 fAVeUr Comme nouveau | Leu P. Thomas, anquct je Coma 
Peau ardu. cowrcent voulez vous que!  Prelier ministre | sémérel. de France a remis, dns ue | a ———— | 
t Ds hoivious immigrants qu m0 cent | RE | [cérémonie téès Mmplessionnante, À | CARTES FRORN ES ONE LES IONNELLES | DUBUC & BOY 
! Pas etore attaché à notre pays pa: | Ans Le président du sec | : Es | Trappe d'Oba. la Croix de Cie aler a Es AVOCATS ET NOTAIRE 
! les uns de la risideuce, des Lois. son ministère mment organisé | de la Ligion d'Honneur e:t né à Lille. Jambes et brun nrtifcielm—hd pour | Téléphone A1585 
!. Mentations scistes et famiiaies et des | uitteront le r le 4 jiin. | Jour. cette _— ne se vend qu’en paquets  |ia vie du nord de la France qui fai Re idee iranien, Dpoelle > a eb tuer WINNIPEG 
- 0 ides PA \ires daireils à È 
1 “éinatitutic-s pubiiques et privées, puis | M. Poincaré à interprété la majorit:, achetés: di durement traitée par l'eunènd. pen |Inopédiunee de tolltes rorten Chaises 
L “ut tontr un foyer qui ne leur dit |[*<0rdée aux partis de gauche com : \ dant la guerre. . 'mpéiate Lx . - Fu 
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mais son fils n'a voulu qu'on lui up 
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nr domestique, devant les .ext 


On continue toujours beaucoup de 
s'occuper de la succession de M. Poin- 


françaises 


Saint-Augustin, l'archevêque de Paris 
revêlu de es vêtements pontificaux, 
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nistre Briand est au premier plan. 
D'après les derniers rapports. le! 
bioc national aurait 274 sièges dans la 
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que le changement de. personne] ea- 
traîue de changements dans la politi: 

que de la Chambre. Les dernières (2 
tions en Grande-Bretagne apportèront 
un changement bien plus prononcé et 
cependant les nouveaux venus ont} 
uèrent la. politique de leure  prédé- 
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de changement 
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En haut de ja ns ss 


des LEECTLE 


Heureux ceut qui sont morts pour leur &trebet leur feu! 
Heureux cent qui sont méfts dans les grandes hätailles 
Heureux ceux qui sont morts pour quatre coins de terre 


1° on s'appréte un peu partout à célébrer les héros du bong 
Deus plusieurs endroits, la solennité historique ‘du 21 
ds prendra des proportions grandidses. Quel que soit l'éclat 
* fa célébration, il faut absolue: nt faire quelque chose pour 


. Sault. 


et de Mémoire. 


L'on conçoit que, 


COMMON DOLLARD 


Hévreux ceux qui sont mofts pour la terre charnelle, 


| poète les marge entre prêtes 
|rants ‘ét eéstholiques . Lé “Réfister” 
‘nsistait sur Je fait que ces mariages 
mixtes sont stuelquefois tolérés per 
l'Eÿtise câthollque moyénnant dispet- 
se. mais toujours à regret. 

Les éfliéés protestantes, dk - 
“Christian Guardian”, connaissent dé 
les résultats de ces mariages pour les 
S:foriser, ét, Malgré 14 élenbe qu'on 
en fait, ces mariages sont nombreux 
tous les ans. En 1922, en Ontario Sku- 
léfent, 615 catholiques ont épousé:des 
prorbstantes, et ®02 femmes catholi- 


PEGUY 


re . l'ques se sont mariées à des prétes- 
: : € : tants. Le “Guardian” dit, en termi. 

: duns plusieurs centres français. il puisse | ne qu ent se te à 

étre difficite d'organiser des cérémonies élaborées, mais il est! eenes du “Register” ef it met en gr 


à te portée dé Moñsicur le Curé de chaque paroisse de célébrer 
la messe du 21 à cette intention, d'y convicr les enfants et 1eurs 
parents, d'y prononcer Une 


A défaut de 


une cocarde, 
à la boulonnière, 


tâche d'instaurer 


Deux siécles et demi d'oubli dé cet exploit n'ont guère été 
Voila des physionomies de guerriers 
génération aurait dû sè gäver tes traits dans le 
cotiir, comme sur une médaille, pour les HKéguer à la Suivante, 
talisman et soutéé d'obsèssion héroïque, 


profitables ü la race. 


dont chaque 


précisés, agrandis, - 
agent d'émulation. 
nous avons grañd'peiné aujourd'hui à apprendre Dollard. 
fond, je crois qu'en dépit d'une application très louable, 


ae 
de ces héros, és plus indiscutables de notre histoire. 
la rose 
de cette commémoration, que l'on s'improvise un insigne ou! 
un nocud de ruban ou ft bout dé feuillage passé 
comme marque d'adhésion au cuite que l'on 
chez nous. 


A cause 


de ses Vecteutrs contre les muriages 


EE tates. . ' 
“ution qui rappelle la vaillancé 
mignonne, adoptée comme symbole | La tabtrctiige ne héré- 


Atlanta — Duhs time étude dé 7,429 
cas de tuberculose faite à l'hôpital de 
Bellévué, New-York, on a trouvé deux 
+ ‘| fois autant de tübércaleux parmi les 
Personnes dont des partnts ne soui- 
ffafent pas de la maladie que parmi 
ceux dont les parents étatent tuberch- 
leux. 

D'après M. Drolet, qui donnn ces 
chiffres devant la section clinique de 
d'une trop longuc indifférence. RE 

Au opt déjà été visitées par la tuberei:- 
Nous ose ont uné tendance à contracter: la 


d'ipota, eat cette der 


suffisante à 


Nous avons déjà publié les commen- | 
taires inspirés au Devoir et au Oroit 
par ia récente convention des imstitu- 
teurs et Histitutrices du Manitoba 
L'Action Catholique; à son tour, ln à 
consatré un article dû à la plume de 
M. Thomas Foulin, dont voigei a von- 
ciusion-: 4 

“De-cette manifestation il nous cest 
permis de conclure que la situation des 
nôtres s'améliore …1n peu. Cette amé- 
tioration vient surtout du fait qu'un 
esprit plus humain semblé présider à 
l'interprétation des Jafs et règlements. 
Ce n'est là, il ést vrai, gne chose très 
précaire encote. La prèsence des per 
sontnges officiels du gouvernement 
provielal iaisse éntendre que ae nott- 
veaux adoucissements peuvent. venir, 
et c'est cela qui est surtout encoura- 
geant. t il 

“Nos compatriotes qui ont si vail- 
famment lutté doivent en être récon- 
foftés. Ils doivent éh tirer surtout 
ue volonté plus ferme éncore de eon- 
tinuer la bataille, car liéurs sacrifices, 
teur tenneité, léur grand défouement 
seuls ont permis les adoûcissements 

\vebtènus. Le conseit est ‘sans doute La ‘Canada Colonization Assbéih- 
inutite, car:s'ila n'avaient depuis tou- | tion”; formée fl.ÿ a quélques ahnées 
jours Éscidé de intter jusqu'au bout, on | Dar des gens qui véulént à tout prix 


Age 

Encore la Baie d'Hudson! 
La Presse (Moñtréal) : 

1 fiut bién febarlet encore de la 
Baie d'Hüdson,. puisque, là-bas, dans 


Jours aussi opiniâtre pour imposer au 
kouvernèment fédéral .la réalisation 
du rêve qhi. depuis tani d'années, han- 
te nos amis des prairies. 

À Saskatoon; ne ÿient-on pas d'imn- 
£ihèr un hoûvel argument pour fréve!l 
lér le patfiolisme canadien, en invo- 
quent Je fait qu'avant i<guerre. et 
éhcôré nsntenänt, dès capitalistes al- 
lemands auraient offert cent millions 
dé dollèrs pour assumer. lie eontrôle 
de ;cette éntreprise. 

Dès lors, n'estce pas, nous ne sau- 
fions nous laisser damer le pion par 
les Allemands, et la conclusion, c'est 


kt, objet des convoitises. de l'étran 
ger! 
Le —-— 


Des colons qui coûtent cher 


Le Devoir ,(MontrGai) : 


{re les verrait pas, après tant d'années |‘ {me #tüsse immigration an pays, a 


he sommes pas encoFe persuadés delà valeur suréminente de maladie dans nte mesure moins €ôn-|d6 persécution, si -vaillants pour dé | amené l'än dernier tréntecind chefs 


ces héros. 


quel manque de confiance. 


gyristes emporlés. 


nous les rendre accessibles. 


d'épopéc; 


portions élonnantes, 


H faudra commencer par faire connaissance avec ‘hos 
D'abord, rien ne nous empêche de croire qu'ils ambi- 
lionnaient de rendre leur nom célèbre; d'ailleurs Le souûci d'un 
triomphe qui les aùrait couverts de gloire de leur vivant pcët4l 
umoindrir en rien la gloire posthume que nous votlohs fixét ? 
Le trait d'union des deux, c'est le risque valeureusement ac- 
H me plait de voir dans Dollard'uh parent de Cyrano, 
ecmpanaché comme lui, fier de son épée €t se faisant fort, en 
cmbauchant sa troupe, de à rainener victorieuse, toute von: 
verte des dépouilles prises à l'ennemi. 
rent leurs lauriers d'aucune retraite. 
cellent pacte pour défier cette mort violente en face de laquelle | Li 
Pasbé le momcat d'hésitation qu'ils ont dû sur- 
monter avant de se donner à l'entreprise, passé lé prernicr fré- | 
missement que doivent éprouver des êtres jeures, épris dé la 
“ic, à se sentir guottés par une fin tragique, ils deviennent Landrey + Jfauà présent, seuls le 
Suvoir discerner un enjeu, le bienfait d’une 
agtipn, s'en pénétrer el s'en illuminér. 
portée à un degré d'exaltation suraîguë. ‘Voilà l'héroisme. 
L'occasion de la pratiquer ‘s'offre plus souvent qu'oh ne 
Vértu militaire, la bravoure est aussi very 
La lutte pour lu vie, améfcée éntfe individus d'un 
même: pays, aboutit à uné sélection qui dénnera la mesure de 
I y a licu de travailler son éaractète pot 
prendre place parmi ses semblables, comme eux voulaitht 
tailler la leur en élargissant celle dé leur jeunc pätrit. "|" 
7 Atquérir ln vertu de dläirtüÿänee, hous débatrasser di | 
rès ét de I bonté franquetté, os écuciis 
chéris, trouver l'objet utile qui doive fixer notre attention, #0 
éprendre violemment et agir, voilà ce que nous ‘souffont ‘Dot: 
Inrd et ses compaghôns. 


héros. 


ccpté. 


ils se placent. 


d'autres hommes. 


VEUT bicit la saisir. 
civique. 


la collectivité. 


démon de là peu 


Au travers de toutes les effusions peréc je ne sas 
U 

coble peut-être pat la ferveur dépoutvne ‘analyse de panc- 
On a omis, à leur sujet, de nous dire ‘que 
c'étaient des hommes nés de la femme 
fragiles, soumis aux penchants hérités d'Adam. 
nous montrer, dans ces Lypes, le rayonnement du sacrifict in 

abstracto, on les dépouille de l'élément humain qui seul peut 
S'ils sont por nous répêcher,/ 
faisons-les descendre vers nous. De plus, il y aura Heu de 
corriger de sentiment-vonfus atdquel nons wbéissons én préfé- 
rant de héros coùronné de lauriers aû martyr pu el simple: 
Napoléon dégage plus de fluide sympathique que le sofdat 
obscur subissant à son poste une mort stoïqte. 
où admire l'autre 
respect pour un ensemble de succès ordonnés; la tompasé‘on 
que l'on a pouf le second te mpère Fadmiration dans er pro- 


cti 


| qui lui süht lendus, th 


sidérable. ù 
L'infection tuberculeuse dans ; tin 
groupe qui en est pratiquement in 
4emne produit üh degré plus viruléñt 
ds tuberculosé que dans un milieu qui 
a déjà été atteint de la maladie. 
a 


La Chine se casse déutième 
‘parmi no8 acheteufs de blé 


“Ottawa — En mars 1924, la Cine 
s'est classée deuxièmé parmi lès ache- 
teurs de blé canadien, Pendant chtte 
Période, élle a importé 2,519,964 bbis- 
seauk de blé, évaluée à $2,393,655. : Je 
Royaume-Uni éh 4 néhété 6,7:4,6V1 
boisseaux, d'une valeur de $6,927,949. | 
La Belgique et la France vienneht,en- 

Bufté, âveé un peü:plûs d'un tilon 
de buisseanx. ti 

Pendant l’année se. terminant en 
‘niars 1924, 1 a été expédlé 266,820,227 
boiéseaux de blé; pendant la périotte 
précédente, tes exportalions avatent 
£ts de 215,074,566 boisseaux. La ,ya- 
leur dès exportations de l'année éeou- 
dé est de 5267,/58,559, soit une Aùg- 
méntation de %$16,612,764 sur cellés 
des dons mots précédents. y 

-L'AHémagne : vient àpfrès te Royau- 
me-Uni pour ià Adahtité de râtife cà- 
nâädienne aclietée pendant l'antita.ise 
Au reste, ie re eh irafs 1928  — : :, 


n doute mous enveloppe, expli- 


. ouf à toûür robustes cet 
A forcé de 


L'un est sûjet 


passant. L'un commande le 


‘nu 


Vaincre lou périr! . Ex- ie Je — | 
Ca- 


# " 


HS: L F 


etergé catholique et le clérgé angitéin 
désfeurent ekclus de la Chambre dés 
nmunes, âlors que les pasteuré dés 
confesbions. prôtestantes peu: 
ven. yrâtre admis comme membréi.tdu 

nement, .Ceite -injuste exclüsièn, 
ai dnté du XVfifme siècié, va 1âlre 
l'obsét d'un bill d'annulation ques. 


:D'où une conviction} 


Louis Pilippe GAGNON. 


| de”tiain'de maite, et, avec dne 


LA 


tendre l'âme et les- traditiofs de la | TAMIME aù Canada. EHe à ‘reçu 
ace. 1: pour céla cent imflle dollars du gou- 

“Nous sommes heureux:de souligner | vernemént fédéral, æt:cent autres mil- 
€e qui vient de se passer Au Manito- | le des chemins de fer canadiens. Cela 
ba,-mais nous devons æncore une fois | fait $200,000 pour. cs trentecinq im- 
faire remargder qu'entre ce qui- a été | migfânts,,boit à peu piès $5,715 par 
obtenu et la justice, il y a une marge | tête: A Ce compté, éotbteñ de famii- 
qué sèul un it bién positif peut com- | les canadiennes sorties du pays pour- 
biet. 

“Cet acte ne Cotisistefa ps seule- | vetnent ui pays? Nôs fouvérfahts ne 
ment en visites amicales, en paroles | Gépeñsent pas le dixième dé cette &üm- 
äfables, en eñcouragements ‘même, | fe poûr aider un Canadien à s'établir 
mis en un fait Kgislatif. Sans:céla, | à la éampagnè., où À défriéher dés ter- 
d'interprétation: - plutôt. - bienveiilante | rés néuves. Dièu. sait portait que 
-aue l'on donné à certains ‘règlements | ñ’impôtte qüél CanAdien, à pen près, 
eujourd'hui rédeviendta--nialveillante | vaut lés neufäixièmes des étratiférs 
mai, et-tien aura été. ent” …: [que naüs iimportoñs ici, à conps de 
dollars. 


———— ——— s TRE 
Les enblaviès de 16 dans 
. la Saskätthewan La lngus ange par parlée 
ne ture aujourd'hui. . 


L'opinion du département provincial |- “4 Revue nome &. “su 
d'agricuituré at sujét d'une diminution | Aubrÿ): + 21): 1 
de dix pour cent sur l’année dernière | 11 y -a péw: de a qui soient 
dans les emblavures de blé frappera | ples corretfnpues, plus appauvries, plus 
le publi: en général, qui la trouvera | amollies par l'usage soctal que la lan- 
quelque peu prématurée. La récente l'gue anglaise d'aujourd'hui; celle. que 
chute de neige qui a couvert presque | l'où parle. La pahvreté «du vocbutaire 


toute la province a. retardé quelque usité, sion 1è-cotipare aux réstour- 


peu les semailles èt beaucoup. de fer! ces d'une des-plus riches parmi les 
miers attendent d'être sÛgs d'un temps |iahéues européennes, retiplit -vérita. 
chaud continu avant de. confiep la se:| biement A'étonnémrent. : Le fésé qui 
ménce, au, 801  Ên d'autres termes, | sépare la langué parlée de Ya langue 
nous avons ce que l'on. appelle un | écrite (et, par. Infèué écrite, j'ehtenäs |” 
printemps tardif” et ceei-peut. faghie- |-eelle. que l'an doit &erire 1oréque Ton | 
médit. justifier la réduction de dix pour |A dé moins. du: monde .un sentiment 
cent que prévoit pour 1924-.le bureau | d'artistè) é8t, én Añglétérre, vaste et 
dés ‘statistiques. Lés faits et-lexpé-| profohd.à donner le. vertige.. La. moôt- 


fteneé dès années récentés autorisent | lésbe. : Île. la..pénsée, ou .l'ab< 
héanmotfs une légère expansion de la senc dé | x entraîne les mots 
À n'avoir souvent au 


; men accbrd. avec là 
sélémentsire étymplogie:. et lin 
2H. matière de style x est 


L'humidité nouvelle pren ré aulée gear dé 


uhe moisson | 


l'Ouest, l'akitation se continue tou. 


qu'il faut se hâter de réaliser un pro. 


[ 


| 
| 


raît-on rañtetér lei et pâfdér Aéfiniti-}- 


{ft éroit 


| JOUVRAGE D'IMPOR To NATIONALE. 
“PAR UN PARKMAN CANADIEN 


a 


ETUDE LITTERAIRE 


5, 


(Suite) 

[1 nest personne qui ôse révoquer 
en doute ja parfdite ressemblance de 
ces. diveré portraits, comme À) n'est 
aucün lecteur Qui ne saisie But op 
portunité au milieu de piges où se 
meuvent Un si grand nombre de cés 
ouvriers dont l'activité constitue ce 
que nous appelons l'histoire. On ai- 
me À savoir à qui l'on à affaire, alors 
Surtout que les faits rapportés sont 
si nombreux, et parfois si mênus, qu'on 
s'y perdrait sans ces câractériantions 
qui sont, pour l'explorateur en pays 
historigue, Comme aulant dé fs d'A 
riane, autant de points de repère ap- 
préciés. Cest là, je le répète, une | 
particularité qu'on aimerait à rencon- 
trer chez füs antres historiens cana 
diens. 


Ue qui précède trahht chez 1 P.| 


Morice üne perspicacité peu commu 
ne, noû moîns qu'une grande félicité 
dans la manière de la mettre à profit 
Son impartialité n'est pes plus ordi 
maire. Et à ce propos le critique ne 
péut attribuer qu'à des préjugés reli- 
gieax vraiment aveuglahts cette inva- 
pacité de s'én apercevoir dont il parle 
lui-même dns l'une de ses admirables 
préfates XXI V). Cat s’il est une qua- 
lité ad ’on ne puisse Iui reluser, et que 
fhôme les protestants lui avaient jus- 
quedà accordée, c'est celle d'uñe re- 
mharquâble fmpartialité Catholiques 
et protestants, prêtres et lnïques re- 
voivent de sa pluîne la même mesure 
de justice, et Ia nature dé leurs actes 
dététrnine seule le jugement qu'il en 
porte. 

: La preuve en est si facile fit 
peut y avoir aucun mérite à la four- 
mr, êt qué je l'omettrais compiète: 
ment Sans l'accusation implicite réle- 
vée par nôtre auteur ldi-même. Voict, 
donc quelques bis sos de getté im 
partfalité. 

D'abérd it donne crédit (1, 226: IV, 
#07) au Rév. M. Évans pour l'iñven. 
tion du syllabaire cris. Eh maints 
endroits, hot#rnimènt aux pages 386 
dû second volume, 103 dû troisième et 
295 du quütrièmme, 11 vante l'honora- 
bittté- et‘ l'esprit d'ountts d'antfnt de 
Ministres protestants.  Aflleurs à 
Môntionte tin catéchisté de Même 
croyance qui dit-il, “se nrôntra tou- 
jouPsrün véritable ‘“gentiéman" dans 
%és rappôïts avec” le prêtre (II, 163), 
et nôte à cette oecasioh la sattstaction 
au’ éprouve de pouvoir dire que tous 
tés inifilstres me tiñtent pas la con: 
düite le de ceux du Grông- 
Bord., Pake 126 du. même volurié, 11 
noûs fatt rénéontrer un ministré hn- 

lis du suû qui, den, agit en ‘’bôn 
"tt plûs lcin ‘en: Porn 


aussi 399), 
Quand un prêtre catholique  : ras 
conte es exploits de frères dans le 


Champ des 0 as, ii faudrait réêi- 
lement une bonne, dose de préjugés 
pour le-trouver partial, surtoit sf l'on 


vompare cette bienvetitance pour des 


avec le traitement 
visd-vis 40, 


: Ms bre: | 


L A assez de largeur de-vueé 
pour parler, 


de iâaé eù ün mot les aujéts-dont 
il patle et qu'il éroit dignes de hläine. 
| F1 cette frañchise extrénw, éêtte 
de pelnäre le coloris qui le Carñctétiss 
| s'étendent même aux évèquet célun. 
liqués. Parlant d'un prôlat iniksfot- 
maire dont 11 effèbre par aflèurs.le 
dévoutffent sans borres, |! ,n6.pfeût 
s'empêcher de faire rématrquér, Qu'il 

“he fut point doué des qualliés qui 
Yont les bons adminiqratenrs" AIN, 
399), D'un uutre il ne craint pris d'e- 
crire que, “anime des muoillentes hr 
tentions, i} ne sut pas toujours ke cüh- 
citer ces sentfments de respoctiiéhse 
bienveillance qui sont néceantiiréé à 
In bôünhe harmonie entre lé hfémier 
pasteur d'un diocèse et soôn cité" 
(IV, 867). Cétte critiqué oùvef'à mat 
| d'autant plus fondée ap fait die le 
prélat en qüestion lat obligé fe dbh: 
| ner sa démission, Eu sorte. at, loin 
d'être oùtré, dotre histhriei se tient 
plutôt dans lea Ibites d'uné ne: va 
tueuse discrétion. 

Même franchise tempérée A» des- 
pect à l'endroit de ten Mgr: tätenl. 
L'apptéclution qu'il en fait sérwit bou- 
te à citer; Mais il faut se bofhets 

S'il est si Mbre vis-à-vis des: prétfes 
et même des évêques cathotiqtés qu'it 
rencontre sur son chemin, on-#aut biéh 
penser que cet auteur ne se gênerñ 
pas davantage Avec les laïques de mé: 
me religion. 11 est admis bujourd'hul : 


| 


Histoire que Riel doit l'espèce ‘48 ré- 
habllitution qui permet ant Atifidis- 
respectables d'entendre parler de Ai | 
sans grincet des dents. Et pourtant 
ie P. Mofice a feronnu les fautes, mê. | 
me en 1869- 70, dé cetai qu'il à. d'ail = 
lours si bien défendu: 4 
Tout d'abord, 1 parie dés défauts | 
4 aùt- découlaient de sa jetnénré CU, 
247). Plus loin (270), fl. se x 
de prétendre que lui et lés par 
“étaient Impéteabtes, où qu'héne 
Aèrent jamal#, agoutant qué. 10, 


retour d'Ottawa (297), et avou® 
pensa :s6ffbudsement ‘à LT 
la force &-l'expédition militaire À 
savalf se réndre à la Rivière: We 
(29H), détail due. les écfivätie hot à 
glais avaient plutôt caché;.où 
avant Ji. ri Va 

Quant à s0û lieutenant OH 
nôtre historien déciéte Lori 
qu'érant donné nés 
tanniques,.“{l eût été ptr 
por Aui”: 1 té te. 


que c'est à la première édition dé sh + 


Ne me" 
RS 2 


—— 


En 


of À 


ét A Pre 


. hés à agrémenter les pages de son 


|près de l'extrémité sey'entrionale de 

la “montagne”, non loin d'escarpe. | 
ments des plus pittoresques, coupés de | 
. rarins au fond desquels murmurent de | 
gracieux rutsselets Ceux-ci draînent 
des bois d'une fralcheur incomparable, 
où toutes les “sSe0ces forestières du 
péys sembient s£tre donné rendez | 
: vous 


male par ‘un Park. 
man | LA] 


Huite de la troisiémie page) 


en méme tampagu'elles ins 
. Wei encére je vopérais pot- 
Lester” pour Me éontéfir dans de 


e | 


| 


| 


eme rmmma ns 


le souffrait depuis 
vingt-cinq ans 


Alors Mme  Arbour décida 
d'employer les Pilules Dodd 
pour les Rognons 


|» “Ce sont d'abord deux espèces . ne femme de Québec qui souf- 


leites, je dois me contenter ; 

qyer au charmant exposé gu'ii 
par-ezxænple, de la vie du colon 
sôn desservant (5 pages qu'indi- 


peupliers. à savoir le : 
feuilles frinsonnent sous la brise, et 


tremble, dont les | 


l'extérieur rugueux éépotent uné vi 


Sioux, oû l'auteur donne 
6 eh däns la déclamation: aux 
intéressants détails qu'il nous fournit ur jes sucs dont ils nourrissent: 
pe je mineur en Colombie, et ; 
Je m'en véudrais d'omettre de si 
naler aussi ce qu'il dit des moeurs 
Ruthènes, de leur mentalité et des 
fpéties de leur. vis religieuse au 
nada, de même qu'il me faut encore 
tfünner le chapitre spécta]l 
sacre aux colons allemands, chapi 
e bletn de sympalhie. qi constitue 
nouvelle preuve dr Hat né | 
de l'auteur français qui lalécr | 
*'D'autres moindres 


| rable À Giguire et l'orme canadien, 


endeuillée d'un vert sombre; 
leau, 
ment incorruptible, méme, 
| certains endroits près de l'eau, 


le bou 
voire 


quel 


qu'il 
l'Ancien Monde 

“Aux yeux du touriste, c'était rom 
me la campagne d'une Suisse en minia 
ture: ser beautés agrestes sans l'or 


ren x "dE guell de ses monts, sa verdure et ses 
Histoire pourraient se comparer à des 
digressions littéraires, qui ne 


pourtant telles qu'en tant que leur n 


teurs, en un mot, de paisibles retral- 


sout tes dont le silence n'était troublé que 


par le gazouillement des oiseaux dans 


. 
le liard, dont les puissantes racines et | 


) + les tables); à la ni frappante svus cal n'eit souvent qu'ospcrtle 
+ de onze pages sur les métis: aus | juis s'y dressedt le chône. roi és de- | 10 mai (Spécial) 2 
väntes descriptions dè poudre | ! 
I J'edf et h ouest des montagnes 
d è : su récit de la fameuse ba 


à l'écorce argentée et parfaite | douleurs très 
en sus de 


frait de ta maladie de Bright. 
de diabète et d'hydropisie re- 
vint à la santé en prenant les! 
l'ilules Dodd 


“White Hend, Percé, Qué. le 


ct nerveuse. 


culté à penser ct j'avais des 
aiguës sur le des- 
la tête. 

“Je pris 15 boïîtes de Pilules 


, ques tilesls de bonne taille, dont la | Dodd et eiles m'ont fait beau- 
fleur est si appréciée des malades de ; COUP de bien. 


J'ai maiatcnant 


une bonne santé.” 
Mme François Arbour, qui 
demeure ici, nous fait ce té- 


| ra me 
| da, les 

bois au lieu de ses inaccessibles hau |nuCs commic indispensables aux 
:sent 


‘les tonitiant. 


Dans tout le Cana- 
ilules Dodd sont recon- 


femmes souffrafites. Elles agis- 
directement sur les ro- 
gnons, en les renforcissant et 
Les rognons ma- 


Ilades sont la cause dela plu- 
part des maladies chez la fem- 


Lime 
connaître | gnent d'un sang pur. 


Des rognons sains témoi- 
Co sang 


| pur témoigne d’une bonne san- 
te. 

Les femmes rpuisées, nerveu- 
{ses et faibles dévraicnt consul- 


césaité n'est pas “vidente ce qui ne la feuillée ou le murmure des eaux 
bignifie nullement qu'on doive les re sous ja mousse (HI, 224-225) 

rder comme inutiles Je n puir Une autre citation et j'aurai fini 
-0h0S à l'envie d'en citer un ou deux : Cette fois, ce sont les hivers hyperbo- 
Hauteur vient de mentionner l'érei réens que l'auteur nous fait 
fon de la nouvelle église de Notre sujet d'autant plus d'actualité en 
flame de Lourdes, a Manitoba. Volt! pareil livre, que beaucoup de ceux dont 
fn partie, comment il déc:,t la région il parle ont été appelés les martyrs | 
ui l'avoixine: du froid par un grand pape 

“Le noureau sanctuaire était situé ‘Inutile de parler du soleil lorsqu'il 


est question des hivers arctiques Il 
‘ne se fait alors remarauer que par son 
absence et 
selon la latitude, c'est une | 
une pénombre continuelle 
L'astre du jour s'est enfui dans l'ouest, 
et ne reparaît., timidement d'abord et 
| pour quelques instants seulement, 
qu'après avoir laissé à Borée le temps 
de bien affirmer son empire sur la na- 
ture. 

“Aussi on peut s'imaginer si celui. 
ci en profite! Le froid de ces dé- 
‘serts est si intense que les batte- 
ments du coeur deviennent percepti- 
bles, les arbres de la forêt éclatent et 
se fendent, la glaces même des lacs se 
bombe et se lézarde d'immenses fissu- 
res, le long desquelles courent 
{bruits les plus étranges: salves 
mousqueterie et véritables coups de 
canon. tandis que l'haleine de l'hom- 
me produit en s'échappant un bruisse- 
| ment semblable à celui d'une baguette 
| qu'on agite. Malt-ur alors à l'impru- 
| dent qui s'expose à pareille tempéra- 
ture sans s'être couvert des pieds à 


Pendant des semaines 
des mois, 


7 ASPIRINE 


nuit ou 


Pere des contrefaçons 
U 


les 
de 


Si vous ne voyez pas le nom “Bayer” 
le paquet ôu ;sur° les tablettes, 
n'avez pas le vrai produit Bayer, 

t des millions ont éprouvé l'effica- 
té et qui est prescrit. par les méde- 
a, depuis plus de vingttrois ans | 


ur 

fume Mal de tête [la tête! Malheur au voyageur qui, 
K® Mal d'oreilles Rhumatisme | vaincu par la fatigue, se laisse enva- 
*L ‘Mal de dents Lumbago |hir par l'engourdissement et se jette 
t«  Névraigie Douleur 


| à ba$ pour se reposer sans les précau- 
::iN'acceptez que les ‘Tablettes Bayer | tions voulues! Cet engourdissement 
pannes re LP en dé- | n'est trop souvent que l'avant-coureur 
ee Te minor de duuse | de la mort, et le repos qu'il semble 
blettes ne coûtent que quelques sous. | causer pourrait bien se terminer pa” 
‘ pharmaciens vendent aussi des jun sommeil sans réveil” (11, 111-12). 
illes de 24 et de 100 tablettes. | ML S. 
pirine est la marque de fabrique | 
registrée au Canada) de Monoace-, FAR 
cidestre de Salicylicacide de Bayer. | 
biqu'i soit bien reconnu que le mot | 
ne signifie produit de Bayer, 
de protéger le public contre les 
pntréfacons, les tahlettes de la com- 
agu Bayer seront étampées avec 
L marque générale de commerce, la 
Le ad 


Î 

ki ——— 24 m8—— 
} PARIS — Etienne Oehmichen, l'in- 
génieur et aviateur français, a fait une 
envolée de plus de mille verges, dans 
un hélicoptère. 11 resta dans l'air sept 


Pins et quarante secondes. 


| 


| assisté dimanche, dans l'après-midi, 


ter leurs voisins au sujet des 
| Pilules Dodd. 


Le jour de la décoration des 
tombes des soldats 


Plusieurs milliers de personnes ont 
à 
la cérémonie annuelle, toujours im- 
pressionnante, de la décoration des 
tombes des soldats, devant le monu- 
ment commémoratif du Parlement. 
Tout le long du parcours de la pro- 
cession qui a suivi, une foule considé- 
rable de citoyens à suivi avec intérêt 
le défilé des vétérans, en dépit d'une 
température plutôt désagréable. 

le lieutenant-gouverneur, le premier 
ministre de la provifice et les membres 
de son cabinet, les maires de Winni- 
peg et de Saint-Boniface, les consuls 
des Etats-Unis, de France, d'Italie, de 
Bcigique et de Pplogne figuraient dans 
le cortège. Les réservistes français, 
pour la première fois. étaient précédés 
de leur drapeau. En se détachant du 
corps de la parade principale, ils se 
sont rendus au cimetière Sainte-Marie, 
puis au cimetière de Saint-Boniface 
où une démonstration a eu lieu de- 
vant le monument ‘Aux Morts pour la 
Patrte”. 


Le Cénotaphe sur le terrain 
du Parlement 


Le comité civique du cénotaphe a 
décidé à l'unanimité que le terrain du 
Parlement était l'endroit le plus ap- 
proprié pour un monument aux sol 
dats dn Manitoba morts dans la graa- 
de guerre. On s'adressera immédiate- 
ment au gouvernement provincial à cet 
effet. Le comité a fait connaître sa 
préférence pour le centre du perc, de- 
vant le Parlement. La statue de la 
reine Victoria occupe actuellement ‘cet 
endroit, mais il n’y aurait aucune dif- 
ficuité à la transporter ailleurs. 

— — 2 Dh ——— 


Meurtrier de sa tante 


Harry Taterniuk a ayoué avoir tué 
sa tante, Katrina Symtchesen, avenue 
Manitoba, pour la voler. Arrêté pen- 
dant la nuit qui a suivi le crime, il a 
fait des aveux presque immédiatement. 
Taterniuk est âgé de 40 ans, marié et 
père de cinq enfants. Il passe pour lé 
gèrement dément et on ignure jusqu'à 
quel point il esŸ responsable. 


Un garçon de sept ans t 
pige Lolo us 


Norman Hazelhurst, jeune garçon de 
sept uns, à perdu la vie dans un id- 
cendie qui a détruit la maison pater: 
nelle. La mère et une séeür de l'en- 
fant ant reçu de graves brûlures en 
essayant de se porter à s0n secours. 
Quaire autres enfantp ont été sauvés. 


‘af À 


sin | ant Er 2 nn 
C'est “ae 


| | fants qui, 
| firmés, les accompagnaient à la Table 
“Pendant | Sainte. 
réts, qu'on ne trouve nulle part à | vingt-cinq ans, j'ai souffert de | parents et d'amis. voulant s'associer 
l'ouest du Manitoba, e: dont ia Boueu | divers maux de reins tels QUE |A la joie des enfants, remplissait les 
se ramure semble défier l'oragé: lé | | la maladie de Bright. le diabète | bancs de l'église. Durant la messe, la 
;e{ lhydropisie. J'avais des dou-|enorale de l'école, aidée de quelques 
qui fouillent les profondeurs du soil | leurs dans le dos et me sentais | amis, 
| toujours épuisée 
le fréne des. montagnes, à la parure | Parfois j'éprouvais de la difti- 


| 


LA LIBERTE 


ee 


. SACRECOEUR | 


Le }8 mai rehters ube date (fit mo- 
rable dans les Énnales de la paroisse 
du SacréCoeur, C'était grand jour 
de fête, jour de première communion 
et visite pastorale de 8 G. Mgr A--A. 
Sinnott, archevéque de Winnipeg. 

A la messe de Ÿ h. 24 de nos tout 

petits reçcevalent pour la première 
| fois dans leur coeur le Jésus de l'Eu 

charistie Quarante autres de nos en- 
le soir, deväient être coù- 


Une nombreuse assistance ce 


chanta plusieu-s bèaax écanti 
ques de première communion, toujours 
si propres À exciter dans nos coeurs 
des sentiments d'amour et de recon- 
naisance envers le Dieu de l'Eucharis 
tie. 

Le soir à 7 h. 50, Sa Grandeur Mon- 
seigneur l'Archevèque faisait son en- 
trée solennelle dars l'église. HN était 
assisté des PP. Comeau et Plourde, | 
O.MI. Avaient pris place dans èe | 
sanctuuire, le R. P. Beys, provin-ial 
des Oblats, MM. les abbés Heffron et 
Bertrand. M. l'abbé Lynch, chancelier 
du d'ocèse, rermplissait les fonctions | 
dc :naïître des cérémonies. 

Après avoir donné sa bénédiction 


ne 


<q a rtqndernsnrelere dhtarnaenser 


solennelle à la nombreuse assistance. 
Monseigneur se rendit à son trône 
et le R. P. Vézina, 
P. Normandin, lui souhaita au nom de 
la paroisse la plus cordiale bienvenue 
11 profita de l'occasion pour remercier 
Sa Grandeur des nombreux témoigna: | 
ges de paternelle sollicitude qu'elle & 
donnés à la paroisse du Sacré-Coeur. 

Puis le R. P. Beys. invité par Mon 
seigneur à adresser la parole, fit voir 
d'une manière évidente le travail de 
l'Esprit Saint dans le monde de ceux 
qui suivent ses divines inspirations, 
et termina en souhaitant aux confir 
mants de rester toujours fidèles aux 
inspirations de la grâce, leur assurant 
la récompense de l'éternité bienheu- 
reuse. | 

A son tour, Monseigneur l'Archevèé- 
que voulut bien adresser la parole. 11 
remercia de la belle réception qui lui 
était faite, se déclara heureux de cons- | 
tater le grand esprit de foi des Cana- 
diens français de Winnipeg, esprit de 
foi nianifesté par \éur zèle et leur es- 


prit de sacrifice pour le soutien de leur | 


église et de leur 6cole. Monseigneur 
encouragea fortement les paroissiens 
du Sacré-Coeur à rester toujours pro- 
fondément attachés à leur langue et 
à leurs traditions, car, dit-il ‘pour rien 
au monde je ne voudrais voir dispa- 
raître la belle langüé française. Tant 
que les Canadiens français resterom 
fidèles aux traditions de leurs ancé- 
tres, on poura toujours compter sur 
eux comme des loyaux sujets de no- 
tre mère la Sainte Eglise”. 

La bénédiction du Saint-Sacrement, 
durant laquelle le choeur de chant fit 
enténdre les plus beaux morceaux de 
son répertaire, terinina la cérémonie. 

Dans une courte réception à l'occa- 
sion ‘de laquelle les confirmants offri- 
rent à Monseigneur une généreuse of- 
frande pour ses oeuvres de charité, 
Sa Grandeur leur accorda un grand 
congé. 


* * L] 

Les Dames de Sainte-Anne ont or- 
ganisé une magnifique so'rée de famil- 
le à laquelle elles invitent tous les 
membres de la paroisse. . Cette veillée 
aura lieu ce soir dans la salle parois- 
siale et promet d'être très intéres- 
sante. 


CE | L 

A sa dernière as»mblée, la Société 
Satnt-Jean-Baptiste a décidé d'avoir 
son pique-nique annuel dimanche le 
15 juin. Le terrain choisi est du côté 
de Saint- -Vital, à 5 minutes du termi- 
nus des tramways, Le comité d'or- 
-ganisation est déja à l'oeuvre et se 
‘propose de surpasser cette année tout 
ce qui a été fait dang le passé. 


OL. | RENE EE 
Du danges d'employer des 
produits chimiques Le. : 

le baia des enfan 
Un dans une solution d'éau 
chaude, d‘Ammoniac, de camphre et de 
sel a caugé la mort du jeune Alphonse 
Plante, trois ans, fils dé M. et Mme A. 
Plante, de Naviu, Man. Le système 
de l'enfant a été empoitonné par le 
bain. Personne n'est à blämer dons 
cette affaire. ». 
Tel est le verdict-qui a été prononcé, 
après enquête, par le Dr Laurendeau, 


| 
remplaçant le KR |] 
| 


' 


Winnipeg, Man. Le 20 mai 1993 


CETTE VENTE 


e Vêtements de Mai! 


vous avertit que le printemps est arrivé. Elle vous invite à ne plus 
porter vos vêtements d'hiver mais à revètir des vêtements nouve 
dernier genre et chics, aux pie d'occasions de notre vente de mai. 


Vente de 10 Jours pour Hommes et Enfants | 


La meilleure valeur || 


DES D ELELE | + 


Complets d'hom- 


s12 50 Concours-Devinette or Garçons ee à 
Messieurs! des va. [| La principale attraction de cette . 


leurs merveilleuses er; com- 
plets d'hommes. Nous soni- 
mes fiers de vous dire que 
ces genres de complets 
n'ont pas encore êté vus à 
Winnipeg à de si bas prix 
Brun et gris rayés et mé- 
lés, Confectionnés de bons 
dravs anglais. Toutes les 


Vers... #12.50 
Complets de jeunes 
gens à 


$17.50 


Complets Narfolk pour gar 


VENTE DE MAI est un CON- 
COURS-DEVINETTE POUR GAR-. 


«ons, ceintures à trois sec 
tions. de bon 
Le qualité et atrayants 
tes les grandeurs, 25 à 36 
Très bien faits Je Magna 
sin Bieu peut seul vous of 
frir de sermblables valeurs 


homespuns” 
Tou 


Boutons pression Governor 


sur tout pan'alon boûffant 


Complets gris pour 


GARCONS DE garçons à 


GRATIS GRATIS 


Nous avons un excellent $7 85 
assortiment de complets : 
pour jeunes gens à des 


Gris légers et foncés, brun: 


prix tout spéciaux pendant 
cette vente. Quelques uns 
de ces complets se vendent 
jusqu'à $40.00. I1s sont tres 
attrayants comme modèles 


mélangés, et jolies nuances 
dé faon. Nouveaux draps 
et modèles venant directe 
manufacturiers 


Devinez combien il y a de ‘‘Chick. 


ment des 


à y n k ,» A] 

EP En lets’’ dans le gros bocal en verrs et Ces: éompiots € vañdont 
de 1 gagnez un de ces prix: {ailleurs à #16.00. Toutes |] 
Vente . | $17.50 les grandeurs ici à $745. | 


1er prix—Bicyglette. 
2me prix—Triéycle. 
3me prix—'‘Auto Car”. 
prix—"Wagon Express”. 
prix—"Wagon Express, 
prix—‘*Scooter’” de luxe. 
prix—#Scooter'’ de luxe. 
prix—"*Kiddycar”. 
prix—"Kiddycaf”. 
prix—"Scooter”'. 
prix—Masque de ‘’Base- 
bai!” 


Costumes de golf pour 
hommes à 


Voici la saison du golf! -Hâtez-vous 
de venir acheter un de ces jolis 
complets de golf avec pantalons 
courts ou longs. Tweeds Donegal 
en plusieurs nuances, aussi-gris, 
beige et vert olive. Tweeds Brad- 


Complets à deux panta- 
lons bouffants pour 


garçons à 


$10.85 


Tweeds Donegal et 
fantaisie. 


‘homespuns” de 
Trois nuances de gris et 


ford. Vestons doublés ou non dou- autant de faon. Notez nos deux 
blés Vent Fe . pantalons et souvenez-vous que nos | 
de mi... D22.50 Balies, bâtons, etc SERRE RON SE ES 


listes dans lés habillements de gat- 
çons. D'ailleurs vous pouvez en ju- 
ger par la coupe élégante du ves- 
ton et les pantalons bouffants d'un 
fini parfait. 


Une petite boîte de “Chick- 
lets” est donnée à chaque 
garçon qui devine 
Venez et demandez notre 
carte-devinette donnée 
GRATUITEMENT 


Ce concours se termi- 
ne le 31 mai 


Fe 

Devinez aussi souvent ‘que 
vous le désirerez et chaque 
foie gratuitement 


Complets de jeunes gens 


$22.50 , $45.00 


Voyez nos nouveaux achats de-prin- 
temps dans notre département de 
complets de jeunes gens. Serges 
bleues, grises et brunes, aussi tis- 
sus Garbicords, Krinkly Kloths, 
Harris Weaves ec: autres draps-nou- 
veauté. Vente de mai 


$22.50 , $45.00 


Complets pour gros hommes, hommes 
courts et hommes grands 


Notre magasin a toujours eu une spécialité de com- 
plets pour grandeurs anormales depuis plusieurs an- 
nées. Pour gros hommes et hommes courts jusqu'à 


Complets pour ‘‘High 
School’ à 


$19.85 


Modèles croisés où simples. 
premiers pantalons longs! 
spuns”  carreautés 
tweeds bien chics, 


Imperméables pour garçons à 


$7.50 


Imperméables en tweed, entièrement à l'épreuve de 
l'eau, aussi manteaux beige Para, et Para et Gabar- 
[dine. Toutes les grandeurs. Valant jusqu'à $15.00 
et à moitié prix. 


| 
‘‘Reefers’’ pour enfants à | 


$685 . | 


“Reefers"” bleu marine en cheviot tout laine, boutons 
dorés et ornements sur les manches. 21 à 28. Man- 
teaux de printemps idéals pour garçonnets. 


. Pantalons bouffants extra pour | 
garçons à 


$1.95 


Cuiotte bouffante de qualité supérieure à bas prix. 
Les tissus sont de tweeds anglais. Complètement 
doublée, boutons-pression Governor, coupe longue et 
ample. Toutes les grandeurs, 25 k 26. | 


Casquettes de printemps pour garçone—Casquettes 


en tweed très chics, de même qu'en ve- $1.25 


lours. S'harmonisant avec complets, Prix 


i 
Blouses de garçons—Un assortiment superbe de'blou- | 
ses rayées pour l'été. 6 à 14 and. Venté., 95 | 
L] 


Les 
“Home- 
trèB. jalis et 


52, nous avons aussi des complets pour hommes me- 
surant jusqu'à 6 pieds 4 pouces. 
$25.00 à $50.00. 


Prix très raisonna- 
bles: 


Pardessus Chesterfield pour hommes 


$18.50 À 


Pardessus Chesterfielà gris et bruns, idéals pour 
la saison’ actuelle et l'automne. Draps tout Jaine 


et de valeur exceptionnelle à notre re 618. 50 


vente de mai 


Pardessus en gabardine pour hommes 


$13.50 


”|| 


Vert olive, p'eine doublure ca 
Epaules Raglan et ceinture long 
Toutes les grandeurs. Vente de mai.. 


utée noir et blanc. 


$13.50 


500 imperméables pour hommes à 


$3.95 


. Qui se résignera à souffrir de la pluie quand $3.95 

peut acheter un imperméable? Nous en avons 500 
en Kenzie fameux, bombazine beige, tweeds bruns et 
.-&gris et couleurs de fantaisie mélées. $3 95 
Toutes les grandeurs. Vente de mai ... . 


Offres spéciales de vêtements d'hommes 


Chemises négligées pour hommes — Rayures 75 
fantaisie. Toutes les grandeurs. Vente de mai e 


Chemises de travail — En chambrai bleu, avec col- 


de mai 


Bas pour garçons—Bas noirs à côtes, bonrié 6pais- 
seur, toutes les pointures. Vente de 

mai: 3 pairés pour rersdtpée ss dtent as à $1 00 
aleçuns 


Sous-vêtements Balbriggan pour garçons--C 

en Baïbriggan naturel. Ce qu'il faut actyel- 2 5 
Vente de mai, seulement ..,,.,.:.:1,° 0 

Combinaisons pour garçons — Manches et jambes 


nn srsns sde see tee rhere 


ment. 


courtes; balbriggan ons: toutes les gran- 
deux pochettes, triple couture. Vente 95 deurs. Vente de mai ee 08e | EN O VE 95 
e mai :......,. CRETE PRET EE ETES TES C2 
. | . derseys pour ns—Toutes les grandeurs, en 
Combinaisons d'hommes—Pen-Angle et Zimmerknir, : ton bleu, rose, Dane | et beige. Vente r* 
blanches et couleur de chair. Vente $1 95 4 mai rrntdecherreegeeripeent été entente 48 
de mai ......... es oo des opro sn qi. ae di Sous-vêtements ‘en mérino pour L 


[+ de pe ne era vend ve noirs, bleus, 
et ente de mai: 
POP nl duels 04 PONDE. Per *:$1.00 
Chandails “Pullover”—Cou en forme de “V' sans, : + 


À gris, belge et lovat. Vente _$2 .50 
Salopettes combinaisons 

vailler à votre auto. Vars Four re 
Ceintures en’ a proue VORPOR CERN, de ee 


resuté nait 
Vente de SE sas LEA TETS 6 Ma 


2h) Lt FINE Me 


ns À 
ne. Par vêtement ;,,4 Là 


ét caleçons en mérino PE hr toutes 
deurs, ppéanteur moyenn 


po ce e DÉS gone « ŒRFESELEE 


— 1h er ce 


3 ‘ PRET ; À 


Winnipeg, Mari. le 20 mai 1923 


l D à: S'UE : 
Sainte-Amélie mardi dernier. Nour | . 
ramertions ‘blen cordisiement tous les L 


messieurs qui sont venus nous hono à | A. 
PLEIN CREDIT À “TANLAC rer de leur présenre Ts ont visité la | | d l 
frothagerie, fait connaissance avec no ® 
re fromager, À qui ils ont souhaité 1e | . 
Maïs |! 


| plus que l'ombre de moi-même et tel- |suecès dan: son entreprise. 


Ses troublès d'estomac dis-| 


t et cet homme de {lement déprimé et nerveux que je me, faudra revénif dans quelques semai Depuis qu'elle se soigne an “Fruit 4 tres” ‘ 
Fr cg . Lontréel 14 li | voyais dans l'obligation d> quitter nes pour goûter au fromage de Sainte { Lisst bette letère qu'écrit Mme J. n 
. ve sc voisin, au marchand, au médecin, ele. | gagna VTeS, | mon ouvrage. Amôlie. Pr onde rhmitengg A bai Her pr | 
ques Conseils 
€ . Puis, vous avez vos taxes. Donc!!! 18 de Panier avoir pris & bouteil-| “1e Tanine m'a vite rende l'appétit, 4e ——— | VQ.: ‘En 1919, je fus atteinte 
| ane ds je rempe quitta « “Mais si on pensait à tout fa, on debiert [Je commescet à demie pefondémeat | ‘I9f  DES-CHENES D en nent ‘ 
ni avec toutes les espérances de cette sai Grait fou”. disait un bon citoyen. — Si vous ne [a nnit etlime séntir aussi bien que = —— ‘hiver. Je commençai à éprouver Ù 


“Depuis que J'ei commencé à pren |l'on.-peut ‘#ésirer. Mon seul t 
nser, vous abez continuer de!are ce merveilleux Taniac, je rajeunis | c'est de ‘n'avoir, pas çcsnu fT' 
et il vous faudra prendre le\de jour en jour. J'ai gagné M4 livres | plus tôt.” 


vous aj pauvri 
vous réfléchirez! l'en prenant quatre bouteilles du ce re | Ténilac est en vente FE Louis I 


chernin et 1 | 
“On n'a pas toutrs ces affaires-là dans la|®”°% ©t tout le monde me dit que bonnes pharmacies.  N'acceptez 


des attaques de suffocation ; je respi- 
rais difficilement et ne pouvais parler. 

Au printemps de 192, je commen- 
cai à prendre ‘‘Fruita-tives'' en peu 
de temps, les attaques de suffocation 
s'’espacerent et je n'en ai plus eu 
depuis le 7? mai 1920. C’est un bien 


! La verdure a été,uün peu tardive, mnais 

n pendant le froid id semente de blé dève- 
:.: Idppail sa racine, et avec la chaleur la tige. 
n nourrie, va grandir avçc vigueur, défier 


Le 27 avril s'éte:guait À l'Ile des 
Chènes, dans la paix du Se neur, mu 
ni de tous les sacrements de l'Eglise 
et entoüré d'une partie des membres 
de sa nombreuse famille, M. Gaspard |* 


voulr: pas y 


tquies les maladies qui d'ordinairr s'alluque nt 
Aussi .on voit le émilivatcur 
sourire; il compte sur une bonne récolte. 


atx liges faibles. 


{ Ceci n'est pas nouveau. 


amènent loujours leurs espoirs: il faui bien 


téle, disait uh 


Les printe cent, je ne les 


Moi, jr ménage. 
à Pierre, à Jacques, mais je ménage mon ar- 


autre, mais on ménage, alle:: 
Je dois à celui-ci, à celui-là, 


püye pas, et quand ily a de 


bons coups à faire, on y est, on a son argent 


,| J'ai l'air mieux ” 


Le témoignage cihaut fut fait ré 
cemment par Eugène Lepage, proprié 
taire du salon de 


Prince of Wales, à Montréal. 
päâge dit encore: 


barbier de l'hôtel | 
M. Le | LES PILULES VEGETALES TANLAC 


de contrefaçons. Près de, 40 mifions 
de boutellles db ‘véndhes: 


pour la constipation, 


Dufauit. Cette mort a surpris un peu 
tout le monde par .sa célérité, ear le 
défunt est mort subitement, nprès 
trois heures de maladie seulement. 
Les obsèques eurent lieu le 29 avril 
Toute la paroisse était représentée: 


grand soulagement de pouvoir se 
mettre au lit sans songer qu'il faudra 
se lever pour une henre où plus 
durant la nuit conime je le fis pendant 
tout cet hiver là; tout simplement 
parce que je prends un comprimé de 
“Fruitatises "tous tes soirs. 


,. ae > “Les troubles d'estomac avaient fabriquées et recommandées les 25e. et 5e. la boite chez tous les ‘ 
câla pour noûs éncourager. Mais en fortifiurr! en poche." — Oui, je sais, vous achetez argent presque ruiné mu santé. Je sy | trnden ei à Tate al on remarquait aussi plusieurs étran | marchands ou envoyé frais de poste \ 
cés espéränces par un bon travail intelligent, comptant vos pneus, votre gazoline et vos pié- pers amis de In amie Le veryie LEUR EE prete Le N. 
ne faut pas perdre de vur l'expérience du ces de rechanges d'auto. Tout ça se paye de FOR RACE DANCE TRRDE RNA RUES ” | 

usé, “‘*’ it : de la paroisse. Le deuil était con. | mines ‘i 

. | suite, autrement on vous le refuserait. Mais duit par le frère du défunt, M. Eugène | ras jourds ................ #6 «A 
Nous sommes bien lous avec le cultivateur quand la femme veut habiller ses garçons et Dufault. Les porteurs étaient: MM |Lourds ... #6 10 \ 
La nous pourrons sagement campler sur une déshabiller ses filles, on va à Winnipeg. C'est Albert Hogue, Arthur Tradeau, Noé pins lourds #5 35 ee 
nne année. Mais aussi il ne faut pas fermer là qu'on fait de bonnes affaires avec de l'argent la “Liberté” Dhmaine, Octave Lamoureux, Georges | LAgers qu | 
l'âreille aux avertissements du passé. Les comptant. Et avant de partir, vous passez à Dee verrespendante spéciaux 6e la | er no: A à 

v disaient: “N lez 1 à : es M ; | a nne mère a fam * Bi! Truies No 1 . #35 
pr Aie : (4 fi pas la orde avant la porte de vos créanciers qui vous ont sollicité ND. DE ‘LOURDES du Canada français à saiite Jeanne | douloureusement frappée, nos condo. |trupes No © . s125 Q 
avoir le beau.” Et nous, nous devrions nous de payer vos dettes. Ils ont besoin de l'argent | 1} d'Arc. M. Pierre Bain adressa des | léances et nos sympathies. V'érrats #2 00 } 
imposer l'obligation de ne jamais dépenser no- que vous leur devez, et vous allez quand même | félicitations à tous et dit que nous PRODUITS (| 
tre récolte avant d'en avoir l'argent duns notre le dépenser à Winnipeg. Mais, mon ami, vous] 125 membres du Cercle Jeann® | deviona nous efforcer de conserver no- nue Pa é—Comme le Winnipeg Produce ] 
poche. Ce n'est pas exactement ce qui se pra- n'êtes ni plus ni moins qu'un détenteur du béen|ŸATc ont eu. dimanche dernier, Kur |tre jangue et de rester debout. LR ace eee que de once oc LA 

Le ] M | | nle- | Excranse 
tique. Un homme sage devrait se rappeler ce  d'aut l d I PRIS FAOMORE QUE CORRE Fn Ne LES CARS te 20 Hate ette) Core Ch es Véttues soOL CRIE wro ix du beurre et .es 
, 9 PP autrui, un voleur donc, et un voleur qui garde | agninque banquet sous les auspices vées au moyen du Holloway's | 40%%rons les prix du beu È 


qu'il aura à payer à l'automne. 


de force l'argent des autres. 


des bons Pères Ce banquet aval le 


Canada terminèrént ce banquet. 
Il y eut dans l'après-midi une excur- 


Corn Remover est sa meilleure 


‘oeufs tels que fournis par ies courtiers 


Le ballage n'est pas une pelite affaire. La “Mais je suis pauvre; s'il me fallait payer, | double bat de clôturer l'année da Cer l'sion en auto à Saint Claude. Les jeu- recommandation. Il ne faillit ec cs ne Las 
corde à lier compte bien aussi dans le plateau je ne pourrais répondre aux exigences de ma |°\e et de fêter sainte Jeanne d'Arc.  |nes du cercle de cette paroisse reçu- | jamais. . a ro ! 
de la balance, où il y a déjà l'intérêt d'un em- famille." - Et votre créancier, lui, qui a peut- pue rés ii : de sé Re DRE 

runt bien trop gros. Puis v rez ; 5 £ ‘ _e * “ offrirent un joïi goûter. Beurre— 
P P_gros. !Uts vous payerez un étre autant et même plus besoin qué vous, Gue | pare Antoine, disant que, les membres | Tous conserveront un'bon souvenir Craie d'OS Wauiie RRORS 
peu sur Îe capital, si vous ne voulez nas rétro- va-t-il faire? étaient heureux de lui prouver par |de cette journée qui débuta par une Pour de plus gros profits et des tit $ 
grader. Ajoutez à cela ce que vous devez à leur’ présence ‘au complet tou‘e l'af- | communion solennelle. gains plus rapides, envoyez-nous || "7 
LA i 
fection ressentie pour lui et le pre- votre Oeufs— 


Mentionnons que des 25 membres 


(D'après la ciassification du gou- 


ee EURE : Te — |fond intérêt que tous ont pour son |que compte notre Cercle, 23 étaient | 
NOUVELLES leurs fermes. Ce chiffre représenté - sil de blé gontloeuvre qui doit continuer ,d'exister. | présents. | vernement fédéral) L 
| 18 p.c. du total d'anciezs soldats qui , Cette oeuvre est belle, puisque c'est Extra, la douzaine ............. 22 
, RD —— 
| ont obtenu des octrois. Dans aucune | terminées dans 1 Alberta son coeur d'apôtre qui la lui a sug- L Premiers... cserssesosie eee 78.20 
AGRICOLES province, à l'exception du Québec, le Edmonton — D'a s le ra rt a gérée et que grâce à sa sollicitude elle SAINTE-AGATHE Les fermiers qui ont réussi sa- BÉCONdR ...:1: ss 4rrercecse rs $ .17 
| pourcentage des abandons de la part | A Pre s'est fortifiée, a grandi et aujourd'hui — vent par expérience que notre || malés .......................... $.14 


_ Pas de rédüction dans les! 
{5 éniatensn lavures nas en en 


| des soldats n'a été aussi élev5 que de 
la part des civils. 

Les soldats-colons ont é6t6 entre | 
40,000 et 45,006. Ceux qui ont reçu | 


quinzaine publié par le ministère de 


| l'agriculture, Iès semaïlles de blé se: 


N.-C. JUTRAS, ptre. 


ront à peu près terminées dans tout 
l'Alberta vers le 20 mal. Les semail- 


fait honneur à la paroisse. 
Le Père Antoine répondit chaleu- 
reusement à ces paroles, félicitant les 


La séance dramatique et musicaie 
donnée dimanche dernier avec tant de 
succès à Saint-Adolphe par les jeunes 
gens de la paroisse sera répétée di. 


service pour les expéditéurs est 
insurpassable. 


‘Ecrivez-nous pour les étiquettes 
d'expédition 


EE ——————————————————— 


Pommes de terre— 
Nouvelles. Le minot..... $ .90—$1.00 
— Farine— 


1 : Î . -| membres de leur conduite, les encou- Lake of the Woods— 
| des prêts sont au nombre de 23,743. Lt pe VAE FF rageant à persister dans cette vole, HARAS PRIS ARnRe. TOUS ES Cavadian Packing Co. Sac pe 98 livres .............. $3.47'; 
su = Un rappo PRPA MTONEpE début couvre maintenant je sol et est | disent que c'était son plus grand dé- | P°r#0nnes de langue française er vd uMren |? sacs de 49 livres .…......... 83.62": 
__ blé pgrla, Péstatéhquan Cooperative| Fusion de deux journaux en excellente condition. Le degré | sir de voir ce groupe de jeunes gens A dE +. cé drnse Fondée en 1852 4 sacs de 24 livres ...........83.60 
—-Hlévator Co.” indique qu'il n'y a pas | agricoles Tarhumidité est encore satisfaisant dans | revenir se divertir sainement et sur- re nb —— Winnipeg Canada || Western Canada “Purity"— 
de réduçtion dans la superüçie semée | : = —— la majeure partie de la province gt la | tout s'instruire. Sac de 98 livres .............. 83.471; 
en blé dtris [a nn | Le Jruers Advocate and Home | germination se fait bien, surtout sur Notre aumônier, Je Père Champagne, | SAINTE-AMELIE 2 sacs de 49 livres ...... rs..83.6215 
D'unlautré côté, le rapyéft ‘qui cou | Journal", publié à Winnipér, et le! la jachère d'été. Il n'y a pas eu de pluie | sut par quelques paroles choisies ne RE RSS 4 sacs de 24 livres ........... $3.60 
vre la semaine faisant 1g,10 mai, don. ‘’Farmers' Advocate and Home Maga- pour ainsi dire depuis plus d'une quin- | diquer aux jeunes les principes à sui- Béance Lgtivie “Royal Household”— 
| fe les emblävures du blé et de l'avoi- zinc”, publié à London, Ont. seront | e La séance qui devait avoir lieu le 4 pdd 7 : 
: zaine et les vents chauds, depuis quel. | vre. Sac de 98 livres ! $3.47' 
ne ‘comme à peu: gs les mêmes qus | fusionnés à-partir du ler juin dous le Notre préside M Joseph Kolty mai a été renvoyée au dimanche 26 s. € “i DATE EE 53524 
Mn TO ON D nue télicita Fe Un éomité pour | M2L":Envere une. fois, tout le monde 19 MAI 1924 Hengr # tiboët. | 4x PEUT 
DT Gil ‘du lin. sine”. Ce journal hebdomadaire pa- est bienvenu. 11 paraîtrait que les ac- N L 4 sacs dé ECLEL ELLES 2 


de pluie se fera sentir très prochal- 


leur collaboration, fénifn tous pour le. 


Uhr tapport récetit du gouvernement | raîtra à London, mais un bureau de | nement. le 1 t bi Bouvitions— Maple Leat Flour Miis— À 
LE On commence déjà à souf eurs et actrices sauron en mous aple Le 
annonçait une réduction de 10 pour | rédaction sera maintenu à Wianipeg | fri : a déployé en assistant AUX PéBuions. faire passer une ägréable soirée. N'y | Excellents ............... 86.50—$6.76 | Sac de 98 livres ...........+.. $3.47 
r de la sècheresse dans la partie | M. Noël Chalumeaux parla en termes 
:. cent dans la superficie ensemencée | pour le bénéfice des lecteurs de l'Ouest. sud-est de la province. és de la vle du Cercle. M. Albert | anquez pas. ‘ DONS : 55.4 sromesuues $5.50—$6.26 | 2 sacs de 49 livres ...,....... 83.62% 
ên blé, à cause du retard de la saison | 5 es © —— eme —.  — Per es “Le Garde Champé Distingués visiteurs Moyens .........,........ 94.70—$5.26 | 4 sacs de 24 livres ........... $3.60 : 
PATES : Qrdinaires ............. ..$4.00—$4.50 
| La guérre aux mauvaises| La France a semé plus de |tre”. A peu près tous les prêtres qui des- $ von Alimentation 
nil d'abeille herbes au Manitoba blé cette année: M. Henri Bruyare présenta le ‘salut | servent cette Lab nord du diocèse | : Bouviliohs engraisses— Son. La tônne ....... PSE $21.00 
ante ous a 8 |. De choix ..,....,,.,.0.00: $4.75—$5.25 Gru. La tonne $21 0 
‘ Ù : , sésice shoosore 831. 
pour le Manitoba | Le département provincial de l'agri | Giiawa — Un chbiogramme reçu par Ds, | LÉO 21 42.50 -#4.50 | k 
À | culture va inaugurer la semaine pro- Grüau— 


an wagon renfermant quarante mil. 


Ce qu'il offrait des dan- 
‘tropagation de la loque 
ine. Le transport en paquets 
‘tafôns est Di risqué, mais ce 
‘’essil . semble avoir bien 


‘ chaîne une campagne pour réduire les 


tration. 


mière de ces conférences, à Neepawa, 
êt à celle de Winnipeg. 


Les ‘‘cowboys'’ de l’Ouest è 
l'Exposition de l'Empire 
per rs 


ques jours. ont eu une tendance à# as- 
‘sécher la terre, de sorte que le bésoin 


le ministère de l'agriculture de l’Insti- 


Montréal — L'hon. Herbert Green- 
field, premier minstre de l’Albzrta, eat 
de passage à Montréal, où il est venn 
rencontrer Sir Henry Thorton, prési- 
dent du National-Canadien, et, Grant 
Hall, vice-président du Pacifique-Cana. | 
dien. Il s'agit des intérêts du district 
de la rivière de la Paix et des taux, 
des chemins de fer pour le transport 
du LR dans les provinces de l'Est. 


s votre erème à 


Le Comptoir 


votre propre com, 


Agricole Ltée» be dos ne. Lee 


pour la semaine finissant le 19 mai 1924 


“Prix à Fort William ou Port Arthur 
. s :# Mardi Merc. | Jeudi | Vend’, 
à GRAINS … 


13 mai | 144mai 


amedi Lundi 


15 mai 16 mai | 17 mai |19 mai 


Bouvillons à engratsser — ‘ 


faures à engraisser— 


Veaux— 


De choix .. 1.2 À... au00—#s06 
Bons 4.94. {..8...:8000—07.00 
#2.00—94.00 


Vaches de:houcherie— 
De choix ..... 


entiere 04100880 


e Quatorze des meilleurs cowboys, de Blé No. 1 Nord … 1 0 1.03 1.03 Bonnes COECEEEECE EL EETTE 
Les laux actuels sont de $9. la tonne. N 
long vo pass à Winnipeg 1-20 | Le Drome mine CrontaetA vas 2 Nord. à EE: 00! rca es 
dur A De bats Lente de de de drai obtenir des tarifs de faveur pour |. : . 8 Nor 97 conse oder 

à 9e vont figurer dues les mois de l'année où le transport se |.” ‘ : Moutons et agneaux— j 

MR outre des rivaux de toutes le fait le moins et où lés mineurs sont le A vase D è Moutons bons ........... 96.009800 
) Ÿ, da monde, à l'exposition. dé| nains occupés, c'esté-dire enire ‘mai 5301 Mouions ordinaires .…… 93.004400 

Là L.Y-enjavoir 100 des! «+ septembre. La érève actuelle se LT Agneaux 

a 35 du Mexique, 25 de l'A lié très paisiblement et , personne 

x Lesspermatiene LES be pourrait se rendre compte de l'ex- 


LT D ns mire rendant aux mines, dont les, portes 
cotrses sont fermées. 
l'équitation à 


ous payons 1e rare 
, [: 


hdi eg hope _—. 


if 


de cette grève autrement qu'en. 


Le sa: de 80 livres ,......,...,. #24 


, tut International d'Agriculture à Rome | |!" 1" PNA RER .92.75—$3.75 
. Rens Les at pd nn Pipe ige es roniresaneheer annonce que les embavures de blé en 846, RUE SHERBROOKE, WINNIPEU De choix ....... DEEE #400—9460!  Foin— 
L r , L 
Car nn vo de(s Un comme à arte en AE dre ne Re re 
FA dû; Sud et il était destiné à | ramme de conférences qui se tien- rene dorhiles. ‘Aves à MS ren DONS. : issus ss se …...83.00—$3,60 Prix de deux maisons dé d tan vi 
#mith, 1868, avenue Portage, qui |dront aux dates et aux endroits sul- dement à l'acre qe l'an dernier, on Moyens .:...............82.26—#$2.76 | Mil. No 1 D 
au’ de 'bousiat Eh: les diatri. | vanis: . . Urdinaires ...... ... L.30— 82. ME, No 3 ....:.,.00 0500 00de 
: _ peui labler sur une récolte de “Red Top” No t.:.............813.00 
À 'atix äcquéreurs. C'est -l'entre- Neepawa, 27 et 28 mal; Brandon, ! 300.000.000 de minots contre 290.000.- Taureaux— “Red Top” No 2 e ' + $11.00 
jdu agure ia-plus considérable | 28 et 29: Souris, 29 et 30: Killarney, | 596 en 1923. De cholk ss .…8260—$3.26 Hs DATE 
ait jämais été tentée, Autrefois, |? juin; Baldur, 3 et 4 juin; Winnipeg, | 0-2 D90— — Ordinaires .............. $1.50—#2.00 - 
abeilles étaient introduites dans |5 juin; Dauphin, 10 juin. : | 
êt ce mode de trans- Dans chacune de ces conférences | Le transport du charbon de nn. ne 36.00—96.50 #4 
était plus corhmode, mais la/on discutera la nouvelle loi des mau- l'Ouest dans l'Est canadien Cours du grain fourni par Amor tentes |: ie [#4 50—$5.7 
ps € es_l'a interdit | vaises herbes et son mode d'adminis MES L ne MRC ie . 


ALU INT EN 


ee tan 


‘ LA e 
Wéeriprg, Man, Le 9% pri 1999 


. 


L'hôpital de ia Sainte Famille. 


LAPE EE 


la direction des Soeurs de la Charité | 


de Nalnt Jean, NH. re propose de 
donbier la capacité actuelle d: s0n 
étabiissement en y ajouta! ane nou 


velle construction du coût spproxima 
de 5:004.000  Læs travaux d'« Ca ça 
ion el de fondations serunt fuitys au 


cours de FMété et de l'automne 


uf 


Ina 4 
la bétisse proprement dite sera éfPigte 
l'année prochaine 
| CRC 
O J  Godfrey, d'indtan feat, chef 


de la maison de comptabtiis® chargé 
de faire la vérificathm des livres de la 
ville, à fait des déclarations rassuran 
ten à un diner publir 


Avenue. Ja donné des ‘hiffres pui | au sud de Swift Current, a 616 fon 
sén aux moftres lex plus autrinfées in | dée en 1910 par le Père J Passaplan. | 
diquant que Prinre-Albert. on dépit da: smaintenant un je plus vieux prêtres 
toanque dexpériente financiere dans qe la Saskatcfewan, L'éloignement 
le pass: et dune prose dette de Ca! qu chemin de fer, dont la construction 
pl'ai, est aujourd'hui dans un: p D a été retardée par la guerre, a fait 
beureure Pt pour ainsi dire enviablé 45. Jusqu'ici nous n'avons pu, grossir 
auand on la compare à Celle A'aûtré4 Je petit noyau de colon: venus des! 
centres plus importants et moins ‘eux pays où d'En Bas pour s'établir | 
portants de Ones: M God'rey, qui sur les bords de la rivière du 
est une autorité 6n matiére financé | Français Plusieurs colons, décours 
te, Best cxpriné ve ue  cenvie Rés, sont pr'i Ji y à donc au moins 
Uon tellement communieative, quil une douzaine de demisections à ven 
semble avoir dont un coup serieux | 4re. pour ceux qui auraient 8290 ou 
aux pe:simintes $1.000 et plus à donner comptant, l'oc 
On vient d'ci : ; un Un a once cakion est bonne, car la ligne déja 
. cominen ée qui part de Govenlac sur 
tion de la brasserie Slar, pres du tar : 
ché œux bestiaux, face à la voie da le Weybyrni#thbridée, va +e con 
CYR L'établixsement coûtera envi truire jusque chez nous cette ann°e 


ron $:5.000., 
nécesrairse, 


use: toute la mauchinerte 


Sa chpacité sera de 7% ha 
rils de bière par jour . 
CC 


Mgr Prud homme, parti il y à deux 
semaines pour Chicago, « 
dans sa viile éplacopile 

. L L] 

La Standard Trust Company a déci 


à un rezdechausste 
Favenue Banque 
d'Hachelnga et le coin de la onzièine 


seulement, sur 


Centrale, entre la 


‘rue. 


. 
læs feux de forêts qui ont été tris 
violents nu nord de la ville pendant 
une dizalne de jours ont jeté un cer 
taim émoi bien compréhensible. 
signale la perte de deux maisons d'ha 
bitation et d'une demidouzaine d'écu 
rien. l 
a ! 


GRAVELBOURG 


Pour la fête de DoHard 


Une magnifique #oirée dramatique 
et musicale sera jouée à la sulle Saint 
Jean Baptiste par les élèves du Col 
lège, samedi le 24 mai prochain, à l'oc 
casion de la fête de notre grand hé 
ros national, Dollard des Ormeaux 
La sensationnelle tragédie ‘La Malé | 
diction”, en trois actes, et la divertis | 
sante comédie “L'Ut dièze”, en un ac 
te, seront représentées sur la scène. | 
Une invitation des plus cordiules est | 
rdressée à tous de venir assister à | 
cette helle soirée récréative 
en foule et amenez vos amis. 
Lauréats d'avril 
Liste les élèves les plus méritants 
dé chaque classe, au Collège, pour le! 
mols d'avril: 


| 
Venez 


Cours classique 
| Léo-Paul 
! 


| Egtde Thibodeau, 2 


donné à l'hôtel ! 


‘ de retour 
{A aucune 
| : 

| Bon rendement, bonne eau, jamais dé 
| « 
| gelées, 
dé de construire trofs petlts magasins | 


! 


on | 


| d'écrire, 


IVme forme: 1 


Sabourin, 2. Fdouard (lou 


|tièr. IMme forme: 1 Godefroi Kue- 
‘kartz, ? Léo Ayotte îre forme: 1 
, Paul Piché, 2 Paul Raby. Fléments 
latins. 1 Irénie Tourigny: ? Gérard 


! Tourigny 
Cours commercial) —"2me ceommer- 
lcial: 1 Armand Arguis:, Z Locten Du 
| perreanlt ler cotmmerc'al:.1 
Paiënmchaud, 2 Léo Isabelle 
Cours ptéparatoire - - IVme prépa 
Maurice Bédard, ©: Aristi 
liirme préparatoire: 1] 


\ ratotre: ] 
de Fournier 
filme préparatoire: 1 
2 Albert Sylvestre 


<-2D9— — 
AL MARIE 


On demande de nouveaux fermiers 
La mission de Val Märie 


La terre se 
le 
Que ceux qui sont en position de pro 


paie ji moins cher que 


dans vivilles places organisée 


ter de cette anbaine écrivent doit 


et que ceux qui ne sont pas trop loin 
cède 


terrain 


viennent voir la place qui ne le 


pour la valcur du 


culture mixte pour ceux qui 
la désirent 
Déja depuis quinze jeurs M. 


venu 


A. Du 
pan ouvrir un tmagasin au 
pont de Vai Marie. près de l'endroit 
où sera la gare et 


esi 


encourageantes 


Dimanche dernier, Je 11 mai, M 
l'abbé J. Brouillard, curé & Frenci- 
ville, est venu nous dire la messe, et 
plusieurs qui ne l'avaient pas fait en 
core en ont profité pour remplir leur 
devoir pascal. 


Baptéme Gilbert Joseph Louis Va 
M 
et Mme François Pinel, grand; parents 


de l'enfant. 


deboncoeur. Parrain et marraine: 


Qu'une douzaine donc au moins de 
bonnes famiiles catholiques viennent 
de suite s'établir dans notre place afin 
que nous puissions arriver à avoir un 


prêtre résident. C'est ce à quoi nous 


|allons travailler À arriver. 


Notre école aussi vient de s'cuvrir 


Jusqu'ici nous avons réussi À avoir 


{des maîtres ou maftresses enseignant 


les deux langues et le catéchisme à 
nos enfants. 

Häâtez-vous donc de venir 
pour tous renseignements 
sur la place, à M. A. Dunan, Val Marie. 
Sask. 


voir ou 


« est très heureux 


d’avoir pris les 


PILULES MORO 


Il était affaibli 


UE 


rhumatisme 


et souffrait de 


J'ai été des plus satisfait 
des bons effets des Pilules 
Moro que j'ai employées 
parce que j'étais fatigué, bien 
affaibli et que je so ister- 
riblement de rhumatisme 
dans les articulations, je 
jouis maintenant d’une bon- 
ne santé, malgré mes soi- 
xante-dix aus, et je recom- 
mande fortement les Pilules 
Moro à tous les hommes qui 
sont affaiblis et souffrent 

ai moi 


Paal ! 


Cléophas 1égaré. | 
Serglus Aussant; | 


70 milles | 


il fait des affaires! 


PRE 


ménâge est le meil- 
leur aliment sur la 
térre — celui dont 
tout le monde se 
nourrit — celui que 
tout le monde aime 
—ct qui convient à 

tout le monde. 


4 


| 


M !erre Jia 


Province, à cru pour un inôment qu 


. agent à | 


-l vateur 


l'élévateur s'écroulerait 


deux chevaux attelés à une charge 


de blé ont pris le mors aux dent; dan 


l'éléveteur, arrachant les grandes por 


tes de sortie. Aucun autre dommage, 
les Chevaux ayant été arrétés de suit 


M 
récemment à Vonda pour faire la véri 
fication des livres de la municipalité 
rurale. Nous e:pérons que notre nou 
| veau secrétaire saura ob‘enir un bon 
| rapport sur son travail. 


CS 


M. W.-M. Grant, inspecteur des che 
mins pour la province, était de 
isage ici, Vendredi, 


pas 
avec un ingénieur 
civil du gouvernement qui doit tracsr 
les lignes de construction du chemin 
rural ce Vonda à Prod'homme. M 
Grant nous assure que le dit chemin 


e 


se construira cet été Bravo! 


(l 

| . + 

| Nos amateur de bæle au camp sont 
lallés toner à Aberduen, jeudi soir. 
| Malgré leur défaite de 4 à 4, ils ne 
perdent pas courage et espèrent pou 
voir battre Aberdeen sous peu. 


| M. et Mme Aimé Loiselle, d'1 La: 
Vert, passent la fin de la semaine chez 
M. FX. Loiselle. 


MANITOBA 
| LA BROQUERIE 


Séance le îer juin 
Notre comédie, que nous devions 
donner à l'occasion de la fête de no 
dévoué curé et que :a mauvai:e 
tempéreture e! le état des 


tre 
mauvais 


le ler juin. Les billets réservés peu- 
| vent être retenus en adressant la de- 
| mande au secrétaire du Cerçle, M. 
| Narcisse Fournier. Prix des siège: 
réservés: ©0 sous. Le programme pa- 
raMra la semaine prochaine. LA 
Baptème 

M. et Mme Louis Tétrault font part 
|à leurs parents et amis de la nais”an- 
jé d'un fils, baptisé 1@e,8 mai sous jes 
| noms de Louis-Alexandre Gérard. Par- 
| rain, M. l'abbé Alex. Giroux; marrai 
ne, Soeur Vertefeuille, tante mater 
nelle de l'enfant. 


LAURIER 


A———— 


EEE 


sur lui, quant | 


Stampel, auditeur ji encié, était 


chemins nous out forcés de renvoyer | 
à plus tard, aura lieu dimau.he soir, 


et 


7: LA LIBERTE 


LES DESSOUS 
EVENEMENTS DE 


Conférence faite au Collège 


(Suite) « 
Le “fiasco glorieux” de McDougalt 


ne vou'ant laisser donner la 


| leçon par le peuple de la Rivière Rou 
|ge, reconnaissent jieur erreur et retrai-! 


pas 


| ; 
À Voici donc les ministres qui, tout en 
| se 


| tent sagement Mais pendant ce temps. ! 
| M. Dougail oùblie 

| Sir Jaun et l'axiome 
| il proclarne 
jet du {‘‘’anada, 
de l'Oue:t, et lance ses ukases à tou- 
le : le 

| nous savons Il rend : 
à Ottawa e! 
lui 


l'avertissement de 
de William Pit 

au nom de la Reine 
Lieutenant Gouverneur | 


se 


te; steppes avec résultat 
mpte de ses 


demande ce 


qu: 


| exploi! + 
l'on 
bombe 
| tres 
| moi 


qué 
Une 
milieu des minis 
en Conseil ne ferait pas plus d'é 


pense de maintenant 


éclatant au 


En lisant la lettre suivante que 
| Sir John écrivait à l'honorable Jose;h 

Rcse, l'en s'imagine voir d'ici la tôt 

iu bonhomme" 

“Confidentiel 
| “Ottawa, 51 décembre 1869 
‘Mon cher Rose, 

“J'ai re 
Dougall a fait un fiasco glorieux à la 
Rivière-Rouge. Quand il partit d'ici 
D a bjen compris claireruent qu'il de 
val se rendre là-bas comme un simple | 
|$articuiier ordinaie, qu'il dovait | 
| assumer au. une autorité avant d'avoir | 
{été informé officiellement que les Ter 
res de Rupert étaient unies uv Cana 
Il écrivit dans 
|verneur McTavish 
rivé à Pembina 
| ‘Malgré 


De 


\ da. ce sens au Gou | 


sitôt qu'il fut ar | 


tout cela, par impatience 


de se voir dans une situation peu con 


fortable à lembina, et avant qu'il eût | 
pu recevoir des instructions en répon- | 
se à son rapport qu'il était arrêté sur 
chemin, il crut sage de prendre 
| pour acquis que, le premier dicembre, 
la Compagrie de la Baie d'Hudson 
|ayant cédé le pays, l'ordre en Conseil 
était donné par la Reine et que cet | 
ordre en Conseil fixât le jour même ! 
pour effectuer l'Union. Il lance sa | 
proclamation sous le Grand Sceau de ! 
.a nouvelle provin.e et l'annexe tor. | 
mel:ement au Domipian,. Ensuite, 11 
s'engage dans une série d'intrigugs 
peu louables, dont je me connais pas 
|encore les détails, avec les Muskégons 
des environs de Ja Rivière-Rouge, les 
Sioux du Portage-la Prairie et envoie 
cet ‘irrépressible” d> Stoughton Den- 
nis comme ‘“préservateur” de la paix 
se Saisir du Fortde-Pierre. Dennis 
prit le fort, puis au bout de peu de 
temps, après avoir invits tous les ré- 
|sidents loyaux à se joindre à lui, il 
lance une proclamation mandant qu'il} 
était inopportun de s'organiser puis- 
que Riel, paraît il, envoyait une délé- 
gation vers McDougall pour traiter 
avec lui. 

“Qu'est devenu Dennis? Je ne sais, | 
il paraît qu'il a abandonné le Fort-de- 
Pierre et quil se cache quelque part. 
Tous ces mouvements ont exaspéré 
Riel qui a réuni ses forces; on estime 
que sa bande du Fort Garry est de 
300 à 700 hommes. A propos, j'oub!i- 
ais de mentionner que le Colonel Den- 
nis, pendant qu'il était au Fort Garry, 
a consulté le Recorder Black au sujet 
d'établir la lot martiale' Avez-vous ; 


son 


reille ? \ 

“Riel, pour réduire McDougall par | 
la faim, s'est emparé du poste de ia 
Baie d'Hudsop, à deux milles de Pem- 
bina” McDougall est retéurné vers 
Saïnt Paul où il doit arriver aujour- 
d'hui. Ê * 3 

“Tout cela s'ést fait complètement 
à l'ebcontre des instructions, il s'esi 
| ifgénié à s'humilier lui-même et-à hu- 
{wilier_Ie Canada en donnant'espoir 
laux prétentions des insurgés qu'il a 
latèéés maîtres absolus jusqu'au pria- 
temps. Il a, én un mot, fait tout ce 
[El a pu pour empêcher la réussite 
|de os émissaires qui devaient arri- 
, ver à Pembina le jeur de Noël et qui, 
|auraïent aplani toutes les difficultés 


Nos jeunes acteurs et actrices iroptà | #i les choses avaient été laissées tran- 
le 25 mal, à Sainte-Auélie répéter le | Aüilles, Comme c'est là, il est plus 


concert Qu'ils nous ont donné à la fiu 

| de mars. Ils se sont assurés le con- 
cours de M. l'oincaré, de M. le Dr La- 
chance et dun vieux (Canadien d'en 
bas de Québec et aussi d'un Améri- 
caln. C'est dire que la séance sera 
des plus intéressantes. 


L1 L] L1 
Sépulture — Marie-FlorenceDonalda, 
enfant de M. Eugène Assailiy et de 
Virginie Boisvert, décg3te à l'âge d'un 


SPECIALITES: Toitures en jous 


|aue douteux qu'ils aient accès au pays 
et puissent entrer en relations avec 
les insurgés. 

| *McDougalt nous a con#idérable- 
| ment compromis visà-vis du Gouver- 
nement lnpérial, mais il nôhs faut 
| faire contre mauvaise fortune bon 
| coeur.” | 
| Joseph Pope, qui Vtait l'ami intinjé 
de Sir John-A. Macdonald, ne fait na- 
turellement pas de comméntaire. JI 
términe cet épisôde de la vie de.son 


troupes si nous ne podYous pas nous 
en servir?” C'est à la suite de l'avét: 


DIPLOMATIQUES 


{nent qu'est Johns 


LA RIVIERE ROUGE 


de Saint Boniface, sous les 


auspices de l'A. C. J. C., par M. Guillaume Charette 


soucient péu d'avoir tort ou raison, 
pourvu qu'is arrivent Dans la coi 
respondance volumineuse qui: s'éc han 
gez, dans les discussions qui eurent 
lieu autour de 1e résistance des. Métis, 


ertaines phrasea, £ertaines paroles, 


en disent long sur la complaisance de 


nos ministres français et sur lé sort 
qui attendait nos compatriotes 'Pe 
l'Ouest et nos prêtres au cas où W.1 
liam McDougall aurait réussi à s'im 
poser à la papulation et commencer 
son “règne”. : 

Nous pourrions allonger indéfini 
ment la liste des témoignages Qui êta 
blissent la question de fait sur la lé- 
gitimité du mouvement de la fivière 
Rouge. suffisent. 
consultons maintenast lavocat 


mais ceuxci nou: 
éiwi 
Ewart. | 

L'opinion de John-S. Ewart | 
Dans son livre sur la ‘Question des ! 
au Manitoba”, troisième par 
tie, Ewart arrive aux conclusions sui:| 
vantes: 

“1 L'Acte de 


Ecoles 


Manitoba a ét: le r: 


t : re le‘ « 2 D . 
1 votre lettre du Démon grean de CÉHERINES  HEGOCTIONT Et 


d'un trait: 

“2. Le Gouvernement Impérial a re: 
fusé de sanctionner le re ours à la 
force pour faire accepter l'autorité du 
Canada par la population de la Riviè 


| re-Rouge au cas où celleci n'en vou: 
drait pas. Les autorités impériales | 


ne consenfirent à l'unicn de l'Ouest 
au Canadà “que lorsque les colons de 
la Rivière Rouge furent satisfaits des 
termes qu'on leur offrait. 

“3. Le Gouvernement canadien en 
voya aux colons de la Rivière-Roug : 
des émissaires qui leur demandèrent | 
d'envoyér des délégués à Ottawa. 

“4. Des d'légués furent envoyés à 
Ottawa comme le demandait le gou- 
vernement canadien 

“8. Les colons de la Rivière-Rouge, 
qui envoyèrent ces délégués, n'étaient 
pas simplement quelques prêtres et 
quelques Métis; mais au contraire, 
avant le départ des délégués, et à la | 
suite de trois élections générales te- 
nue dans la colonie en moins de qua- 
tre mois, c'està-dire en novembyçe 
1869, janvier 1870 et février 1870, une 
assemblée provinciale et un gouver- 
nement avaient été établis et recon-| 
nus librement par la presque unani. | 
mité des représentants du peuple élus 
par lui. 

“6. Des négociations prolong‘es eu- 


| 


| Granville 
savoir par dépêche aussitôt que voi: | 


pement de Sa Majesté 


militaire 


donaera l'as 


sistance suggérée, pourvu 
que des termes raisonnables soient ac 
cordés aux colons de R'vière ou 
ge Puis le du mâim3 mois 
dépêche du sous-secrétaire 
nies ajoutait. ‘Les troupes ne devront 
pas servir à forcer la population de 
1\ Rivière Rouge à accepter l'autorité 
du Canada si elle n'en veut 

Surpris d'abord, le 


ui 


des Colo 


pas.” 
Gouvernement 


{Impérial doit accepter l'histoire des 


ministres ‘anadiens, mais à mesure 
que Îles informations se complètent, 
l'attitude des ministres anglais se des 
sine ct se préeise. Le 17 Lurl 


télégraphiait: Faltes-mol 


mars, 


saurez que lex délégués seront partis 
du Fort Garry." Le ,4 avril, le Gou- 
verneur Général répondait: “L'on dit 
que les délégués s'en viennent”, et le 
Ÿ: “Le dernier délégué est attendu jeu 
di le 11 à Saint-Paul; les autres sont 
arrivés JA aujourd'hui et peuvent ar 
river à Ottawa sumedi.” 

Le 9, Earl Granville demandait: 


“Faites-moi savoir aussi vite que vous Tél. N 1572 


le pouvez par lélégramme le résultat 
des négociations avec les déligués de 
la Rivière-Rouge.'” Le 23, il donne 
par dépêche cette instruction au Gou 
verneur Général: “Le Gouvernement 
Canadien doit accepter la décision du 


rent lieu quotidiennement à Ottawa | Gouvernement de Sa Majesté au sujet 
entre les délégués et un Comité qu|de tous les. articlés de la Lisie de: 


| Gouvernemeñt de la Puissañce du Ca- 
| nada, 


ces négociations durèrent du 
23 avril au 2? 


Droïts des colons.” 
Le Comité nommé par le Gouverne- 


mai, alors que l'on en ment Canadien pour traiter avec les 


arriva à une entente et l'Acte de Mua-|délôgués de la Rivière Rouge était 


uitoba fut passé par la Chambre des | 


| Commuues le 12 mai. 


“7. Les délégués retournèrent à la 
Rivière-Rouge avec l'Acte de Manitoba 
qui fut accepté par le Gouvernement | 
Provisoire réuni en corps législatif et 
at nom du peuple de la Rivièré-Rouge. 

“8. Si l'établissement d'un gouver- | 
nement autonome par les gens de "| 
Rivière-Rouge n'est pas légal dans le 
sens qu'il n'avait pas la sanction de 
Sa Majesté ea Conseil, il était légiti- 
me de par le droit des gens et le fait 
de l'ingérence illégale et illégitime du 


jamais entendu parler d'une folie pa- | Gouvernement (Canadien, ingérence qui 


rendait la formation d'un gouverne- 
ment de nécessité chose vitale pour 
les natifs du pays. 

“WA h'Y dut das de rebellion contre 
Sa Majesté ou contre le Gouvernement 
de l'Empire Britannique. Les-Mätis 
voulaient protéger leurs personnes et | 
ieurs biens, ils avaient droit d'être 
consultés. 

“10. ‘Le soulèvement à eu son suc- 
cèset les Métis ont agi avec beau- 


gra ce ‘jou 

‘coup d<' modération et d'une manière ges Le timbre ee ges e0ve Dee frais 
ed sous la Laits: lea 

ER 


tout À fait constitutionnelle à tous 
égards." | 
Au ministère des colonies à Londres 
Dans le cours de cette étude, nous 
aurons l'occasion de revenir fréquem. 
ment sur les opinions de M. Kwart, 
Voyons maintenant ce qui s2-pañsnit 
à Londres. comment le Minisière des 
Colonies finterprétait la conduite du 
Gouvernement canadien ei ceilé da 
Riel. Le temps ne nous permet par 
de passer eh revue tous les mesñsages 
qui se croisèrent entre Londres et Nt- 
tawa; quelques-uns suffiront pour rs 


composé de Sir John-A. Macdonald et 
de Sir GeorgezEtienne Cartier. Le: 
négociations, comme nous l'avons di 
jà vu, durèrent dû 23 avril au 2 mai. 
Pendant ce temps, des dépêshes arri- 
vèrent chaque jour de Londres demün 
dant des nouvelles du résultat des nc- 
gociations. Nous voyons la préoccu 
Daiion des ministres impériaux au su 
‘et de la délégation de la Rivière- 
Rouge. Leurs inquiétudes prouvent 
qu'ils tenaient les délégués de la Ni- 
vière-Rouge comme les représentants 
attitrés d'rn peuple libre. 

Le 3 mai, le Gouverneur-Ginéral t 
légraphiait à Londres: ‘Négociations 
avec les d'légués terminées d'une ma- 


Vous ne 
Côurez au- 
; ‘cun risque 
uand vous 
, sm ployez 
l'Onguent du 

Dr Ch 


; 
pour l'ecszéma ,et les irritations de 
peau. 1] guérit immédiatement et el- 


catrise pe Îte- 
échantition de » 
tte si v 


‘ 


Inutile de vous-tracasser au suiet des marques et 
des différentes sortes. Employez simplement Blue 
Ribbon et vous aurez touiours des produits qui 
vous feront honneur et réjouiront vos convives. 


tuivures Züe à Live ti 
VWinnipex, 


Cook Book” rellé en tofle blanche — 


le mnetlleur livre de euixine pour in 
f-wre d- l'Oneat 


ne nn 


| dans notre vie intérieure. qui trop 


wa Led. 
pour le “Blue Ribbon 


us 


nière satisfaisante." 


Earl Granville 
repcndit en date du 18: “Je profite de 
cette occasion pour vous exprimer la‘ 
sati faction luqueile j'ai appris‘: 
par votre dépêche du 3 courant que l6:; 
Gouvernement Canadien et les d#ié- 
guts sont arrivés à une entepte con. 
cernant les termes sur lesquels les 
colons de la Rivière Rouge doivent eu- 
ter dans l'Union” *\ 
(A suivre) 14 
——— — 4 220 -0— 


LS 
Réfiéchir, c'est demeurer “apigls, 
LES 


avec 


[re 


i 
1 


| vent s'atrophie dans les petites occu- - 


| 


pabons quotidiennes, — 4, Bordeane. 
| CRC «a: "® 


« 
F 1 
On a des fais êt des soifé Rretfonf à 
res infinies. -- H. Perreyve. 
ss 


GARAGE A 


Boily& Perreault 


31, RUE DUMOULIN 


GAZOLINE, HUILE. 
ACCESSOIRES D'AU- 
TOMOBILES 


Spécialits 


Le « Le UE EUTUA 
Réparations d'automobiles 
de tout genre à des prix dCfiant toute 
compétition 
Satisfaction assurée 
JOEEPH PERREAULT 


Manitoba. Vous pouvez 
retirer votre argent tous les: jours'E" 
de bureau entre neuf et six:heunes, 

et js samedi jusqu'à une heure, 
Vous pouvz aussi faire vos 
de banque avec bureau 
poste. L 4 + 


$1.90 ouvre 
Garanile 


Al CIN M "7 
M. 1: LR FES ETATS 


pus 


Saint-Bonifdce 


. on 


tion d'avoir rs 
re. -En réponse à cel 


“Feuilleton de 
LA LIBERTE 


par 
J. LESPERANCE 


2 Ë 


(Suite) 
Nous nc nous arréterons 


{pas rapide. 
iment-continué son chemin ss 


pas 
à re lercher si elle y réussit ou 


fui. 5: x une heure plus tard, 
cl ngnit M. Sarpy et Eu- 
gén. à l'endroit conscnu pour; 
äpnroudre la décision à laquel- |; 
le ils étaient arrivés. ) 5 | 

Mon sort est centre. vos! 
mains, dit le jeunc homme, ou- 
vränt ainsi la conveysation du 
ton de la meilleure hameur.! 
Vous m'avez promis de me don- 
ner voire avis après avoir jeté 
les yeux 'sur ces messicurs de | 
l'autre rive, et me voici prét à 
lé reccvoir. 

Oui, dft le père, nous avons 
dévidé de soumettre la question 
à votre arbitrage. 
tera-t-il au séminuire, où re-!ne de mon frère qui vient 
vicntra-t-il avec nous? 

Que dit M. le supéricur! 
demanda Zulma. 

I apprécie pleinement la | 
gravité de la situation. 
qu'il y aura un siéger, peut-être | 
niturtrier, certainement Jong. 
I! A une opimion bicn arrêtée 
sur lé devoir qui incombe à tout 
éTloÿen én état de porter les ar-! 


b.çds sur ji: trottoir. 
weident où provocation? 


«vec un profond salut. 
rick Hardinge reconnut alors 
telle amazone. 

{ls n'eurent que le temps d 
«banger quelques paroles. 
Licutenant, dit  Zuin 
ce franc rire qui 


avec 


[pour la défense de la ville. 


compagnons d'armes. 
Mais. Jicutetant, contin 
Zulma, vous serez peut-être st 


fics de prendre part à la dé-!en cela que suivre mes conseils: 
Ce n'est cer-; 


Lohise de la cité. Les jeunes clé! Vraiment! 
vus scrom renvoyés à leurs pa-|{tainement une a 
reitss mais à dix-huit ans, Eu-|s:. 
#ène doit être compté pour unique vous aussi, mademoisel 
homme. 
nuire, l'uh des asiles les plus cause. 
sûrs de la villé, toujours sous | 
l'ocil de ses professeurs, et ses!re. 
_ctudes ne seraient pas inter-Têtre prise, vous savez? 
rompues. Mais il pourrait, en 
mème temps, faire quelque lé- dre un joyeux éclat de rire. 
or service militaire et, ch eas 
ur , pouraît mé- que nous vous prenions.. 
nc entrer dahs les rangs des | 
(to Le supérieur croit 'trapivz. | 
qu'il serait vraiment en plus! -- J'avoue que c'est diffici 
g'inié sécurité dans 
u'au dehors. 
jurrait être harassé par les | tout de même. 
sollicitations de lénnemi ef! — Jamais, 


sg surp 


s’écria 


A ces paroles, Zulma sourit, |bitement. 

su + Et, ajouta le père, vous sa-|  -- Je le répète, et retenez 
vesqu'à mon âgé et avec mes | bien: cela se fera. 

inticéités, il me faut de la paix 
et de-la-tranquillité. 
commencement de ces hostili- |santéfie, on $e sépara. 
tés, j'ai décidé d'observer la 
plus stricte neutralité et je ne py questionna sa fille. 
voudrais pas la voir troubler, 


complètement à ces mots. Elle |ractère: 
rcgurda son 
tendresse et 
— Qu'en 
lle? Asturément, s'il cst assez 
- âgé pour se battre, if doit l'être 
: sacs pour connaître sa propre 
are et être consulté. 
jeune homme ne répondit 
* distinctement. IT ne 
t pas avoir d'opinion. Il 
ait évidemment dans son 


rivusé signification. Maïs ce 
étonnante jéune personne ét 


vo 


r 
“ 


Il aurait certaint- 


| k s remarquer, si l'un des gant 
Ce Zulma n'élait tombé à ses 
Etait-ce 
Qui ! 
it? Mais quoi que ce füt, l'of- 
livier ramassa aussitôt le gant 
ct le remit à sa propriétaire 
Rode- 


"é- | 


avait 
tant enchanté Roderick la pre- 
riére fois qu'il l'avait entendu, 
j'ai l'honneur de vous présenter 
Eugene res- | un loyal sobdat dans la person- 


lprendre la résolution de servir 


Je suis ficr de Fapprendre. | 
Lugéne et moi sommes deux 
H croit! vienx amis et je suis heureux 
de,savoir que nous allons être 


pris d'apprendre qu'il ne fait, 


J'ai donc ratson d'espérer 
{l restérait au sémi- | vous prendrez parti pour notre 


- C'est toute une autre ‘affai- 
Avant de prendre, je dois 


Et, dé nouveau elle fit énten- 
Vous voulez dire qu'avant 


H faudra que vous m'at 


là villc!si j'en juge par ma première 
A Ja maison, i! expérience; mais ce sera fait 


Zulma, 
‘ nos attirer beaucoup d’ennuis. | dont les joues se colorèrent su- 


EU après quelques autres pro- 
Dès lcypos tenus sur le ton de la plai- 


Cherhin faisdnt, le sieur Sar- 
1 con- 
 haissait la forge de son esprit, 
.Lailiude. de Zulma changea | le métal bien (rempé de son ca- 
Sa conversation avec 

père d’un-air de !Fardinge, toute folàtre qu’elle 
+ résolution. |parût à la surface, avait pour- 

nse Eugène, dit-! tant, il en était sûr, une plus sé- 


très tendre et très affectionnée 
pouf lüi, en dépit de toutes ses 
esplièglerics, et elle ne voulut 
pas lui causer de pciné en lui 
révélant les secrètes pensées 
qui agilaicnt son esprit et son 


% 
LA LIBERTE 


f 


1 VA TE 

corres, - | coquette. continua une troisiè: 
1776 Delme: mais elle n'aura pas de! 
chance. Ces étrangers sont 
pauvres, maigres, brisés de fa- 
tigue et mal vêtus. Ce ne sont 
pas des soldats éoïnine céux de 
la citadelle. 
ur de galons d'or, pas d'épau- 
ttes, pas de plumes à leurs 
chapeaux. Les officiers n'ont! 
as d’épées et beaucoup de sol- 
c'ats sont sans füsil. Je ne-vou- 
Arais pas permettre à des hom- 
lines comme ça de n'approcher, | 
et s'ils viennent chez nous, je 
les ferai vift déguerpir avéc ce! 


11856, par exemple, 
Jenit avec celles de. 
| Mos jours, au Canada, bien que 
te froid commence réellement 
à se faire sentir au’ Commente- 
ment de novembre, on n'y re- 
carde pas l'hiver comme sé- 
ticusement commencé avant le 
25 de ce mois. Cette date esf 
connue comme jour de la Sain- 
\fe-Catherine, dont nous décri- 
rons plus loin la célébration! 
originale, à Pope d'un des 
épisodés de nolfre récit. On 
#ut doné süpposer qu lé der- 
nier Mois de l'automne de 1775 
à sûivi la régle générale. En|battoir. | 
réalité, nous sayohs, par les ar-| Et sur ce. la vaillante femme | 
és |Chives, Qu'il fut plus doux que |rcewummença à battre son liñge | 
5 | ‘habitude et que l'hiver, cette | avec une nouvelle vigaeur. La | 
année, fut exceptionnelle- | plus jeune et la plus jolie des ! 
ment tardif, un vaisseau ayant|ouatre femmes avant écouté 
fail voile de Québec pour Î'Eu- | tout’cela, se redressa de sa cu- | 
-ope le 31 décembfe. {vettt ct se nfettant les poings 

Comme nous Favons dit, le |sar lés hanches: 
temps était froid, mais calme, Pierriche, dit-glle, parlant 
c,matin dont nous paflons. La |4c son mari, a passé l'après-mi- | 
ucige était friable et solide sur! !i hier à la ville. Vous savez 
es surfaces planes; dans les dé- | que Pierriche est un grand cau- 

livités et les gorges, élle s'élait|<cur et Aime à’savoir toutes les 
| :moncelée en petits bancs flo- |ïouvelles. Chaque fois qu'il va 
in, {'onBeux. L'atmosphète était |à Ja ville, il en_a assez à racon-| 
[telle que, tout en pinçant d'a-! {cr pour une semaine. Eh bien! 
bord les oreilles, les mains. les savez-vous ce qu'il dit? H est! 
joues et autres parties du corps | (s:tlément blaguenr que je ne 
xposées à l'air, elle procurait |! à1i pas cru et que je ne le crois! 
une agréable sensation de si |gaière maintenant encore: Mais 
lreté dés que l'on s'y était habi-! 51 m'a juré que c'était vrai. 
tué, C'était un temps magnifi- | Qu'est-ce que c'est? -de- | 
que pour se livrer au travail: |; ;;angèrent en méme temps ses | 
aussi un bon nombre de robus- Li 5fs compagnes. 
tes fermiëres démeurant près! F1 n, Hi di ii. 
‘Ce Ha rive nord, un peu au-des-| - Eh bien, fi uit qu'a een 
, ‘ “Te ibosont lac lt VOir passé quéltüe temps à Ha! 
sus de Québec, s'étaient-elles hiute ville vt tendu à “il 
réunies à la rivière pour y faire Le ve " true rit sé SL qu : 
. [leur blanchissage. Elles. por- |" a RS A La pensa | 
st d [à faire un tour à la basse-ville. 
HE taient d'immenses bonnets i-|,: : : . 
ir-! à dE à, il rencontra uñ grand nom- 
‘qués à grandes orcillettes, des Le do ae PP en 
À SE ses amis ét l'un de sès 
jupes de laine épaisse, bleuc ou ctiusins de L'évia, Ki ils lui ont 
violette, façonnées de leurs pro-{5,8 DV 
pres mains, de gros bas de mé- 
LLI Q couleur et des chaussures 
doublées de flanclle. Un grand 
Iichu double, à dessins fleuris, 
couvrait leurs larges épaules, 
leurs cous et se .croisait sur 
leurs volumineuses poitrines; 
mais les bras conservaient Fibre 
jeu et s’étalaient roses sous l’in- 
fluence du travail ét de Ta tem- 
pératuré. Une large planche 
attachée à Ia rive s'étendait à 
cinq ou six pieds dans l’eau, 
upporlée à sa lisière extérieu- 
re, à un niveau convenable, par 
un solide support. Un canot 
était attaché a cette. jetée pri- 
mitive et à côté s'élevait une 
pelite cabane de bois brut qui 
servait aux femmes pour faire 
bouillir leur linge ou. le faire 
sécher, 

Quatre femmes travaillaient 
cnsemble le long d’une planche, 
et, comme on le pense bien, c’é- 
iait, parmi elles, un feu rou- 
lant de conversation. Mais 
; Late par hasard, le babillage 
devenait moins animé que d’ha- 
bitude, ou quand il leur arri- 
vait de n'être pas d'avis diffé- 
rents, elles s’adressaient à leurs 
campagnes qui travailjaientpa- 
seilement, tout en bavardant, 
ttetà quelques pas à droite cet à | 
ait | auche. | 
L'une des plus animées, unc 


la 


di 


—- Qu'est-ce qu'ils lui ont dit? 
‘cmandèrent les trois fernimes 
qui avaient abandonné leur tra- 
Vail ct s'étaient groupées uu- 
tour de la narratrice. 

— Eh bien, vous sayez toutes 
que les bateaux ont été enlevés 
de l'autre côté de la rivière, 
raais ces hommes étaient tele- 
ment cffrayés, qu'ils ont couru 
cn destendant lé long de là rou- 
te jusqu'én face de Pile d'Or- 
Iéans. Alérs,ils ont fait un ra- 
Ucau avec quelques troncs d’ar- 
bres et ont atterri à l’fle. Là, ils 
ont trouvé des batcaux qui les 
ont transportés à la ville, et ils 
ont aussitôt répandu les nou- 
velles de éé qu'ils avaient vu. 

+ Qu'est-ce qu'ils avaient 
vu? demandèrént les fennnes 
dont lacuriosité était vivement 
excitée; vois nous impalientez, 
Mathilde, avec votré longue 
histoire. 

— Vous ne me croirez pas! 

— Jé croirai tout, dit l’une. 

— Je né-croifai rien, dit une 
sutre. 

-- Ne vous-occupez pas de ce 
que nous croiréns. Dites-nous 
seulement ce que c'est, dit une 
troisièmé. 

— Eh bien! ils ont dit à Pier- 
riche que ces Basténnais sont 
des hommes térribles, grands et 
| forts. Ils ñe soufffént ni du 
vigourerse comimère qui frap-|froid, ni dé Ha éhaleur. Rien 
pait si fort de son battoir sur |ne peut leur faire de mal, ñi la 
un paquet rebondi le NE jau- | poudre, ni les balles. 
nâtre, que des mèches de chg- |. Et pourquoi pas? 
veux noirs sortaient de son bon-|  -- Parce que... 


ri- 


le, 


le, 


qe 


mr 


-lé 


: t quelque confusion sur le |éveur depuis le niatin. Son pè-|nrtet voltigeaient sur son front,| Ici, la jolie ménagère s’arré- 
2 droit du roi à son allégeance ou |re avait demandé de la tran-|paraissait être l'oracle de l'as-|fa brusquément,*et avec tm re- 
.Jés préténtions des rebelles, à | quillité pendant les jours trou-|s*mblée. : .. [gard mêlé de ,gnrprise, ét de 
+, sympathie. blés qui allaient wehir; elle!  -— C'est peut-être la dernière | crainte, elle montra du doigt là 
x avait de bon sang dans l'avait décidé que son désir se-|fois que nous lavons du linge | rivière.” Ses cothpagnes se Te- 
veines et sa pensée domi-|rait exaucé, autant qu'il dépen-|iti, disait-elle, Ce sont des|tournérent et virent un légér 
w'il serait bien! drait d'elle. homtnes terribles, que ceux qui | canot d'écôrce venant. de la rive 
se battre un! D'ailleurs, il était encorc bien | sont arrivés là-bas. nn opposée et d LÉ APS le mikieu 
it sa ville na-{trop tôt pour alarmer l'esprit |pclle Iës Bustonnais. Ts Vien-!#ù courant. hoônimes: le 
“ ‘con-|du vieillard de sinistres présa-|nent de très loin et très | nontaient, 4 mu 
e des. ; «méchants: Hs brüteson t Mos| — Là! dit Mathilde. juste ce 
s Elle le vatihrs. au contraire, maisons et nôs granges.’ LIfivi- | qu'a dit Pierriche, Regardez- 
Î " ct le-calma par des paroles de|deront nos caves ct _nos les. Voyez surtou à hoïnme 
Re ance, et quand il franchit niers, J'ai vo hier M. le curé, ! te haute taille : $ à l’arriére, 
de son manoir, dans la | et iknous dit qu’il nous faudrait} Le canot a be très. vile. 
le vieillard solitaire sen- ! nous énfermer et ne. pas nous !|Tehez! il lève son chapeah et 
+ montrer te figare, parce que..|‘"0oùs salue, i k . } 
F4 vous savez! à — Qéél bel homune! dit Mar- 
A A d., = Buh! Joséphine, dft une AE Be Tete € 0 
ki, Les soldals de tôle”: autre, ce ne sera pas si térri-|  —- Oui, maïs regardez so vé- 


ge avait céssé de tomber, 
Con le ciel fût resté 
, A n'y … aucun 


tempêtes de 


2. Æ l'a s.E À 


en-! Le lendemain matin, la nei- 


signe de lerai. 
avancée: ae 


blé que cela. Mon dit lement et celui ses Compa- 
au'ils sont comme les autres. |gnons, s'écrièrent lès autres, 
de n'ai peur. Je leur ste Pie 
suis sûr qu'il y a de 


2 éarquer et toujour | de 


wi 74 


et 


Pas de dentelles, | : 


\ 


Winnipeg, Man., le 90 mai 1), 


“onique le plus’ puissant et le meilleur qu'une fernme 


_ puisse employer, suivant Mme Alphonse Lessard, de Qué- 
bec, et Mme Alfred Laroche, de Lewiston, Me. 


J'eus-des nerfs plus solides, 
un excellent appétit, une 
bonne digestion et des forces 
suffisantes. Mme iron 
Lessard, 122, rue Dollard, 
{Québec. 


Je me sentais si açcablée 
en face déttoutes mes obliga- 
tions que j'étais portée à me 
décourager. Il me semblait 
que jamais je ne pourrais 
vaincre cet affaissement par- 
ce qué les remèdes déjà em- 
ployés ne m'avaient pasréus- 
si. Une voisine me conseilla 
les Pilules Rouges-que j'ai 
aussitôt employées. Dans! 
l’espace de quelques mois 
mes forces sont revenues ; 
les palpitations, les maux de 
tête et tout ce qui me faisait 
souffrir est disparu. Les 
Pilgles Rouges sont, je crois, 
le tonique le plus puissant 
et le meilleur qu’une femme 
puisse employer. Mme Vve 
J'ai employé les Pilules Rou- Alfred Laroche, 125, Oxford, 


geset j'en suis contetiteparce; Lewiston, Me. 


que quelques boîtes ont suffil Les mères.de famille font 
pour me changer tout à fait. prendre à leurs fillettes les 


Mg ALPHONSE 
- 122, rue Dollard, Québec. 


LS LUS 

J'étais très faible et telle- 
ment nerveuse que la moin- 
dre chosé me préoccupait 
outre mesure et m'empêchait 
de dormir. Le matin, je me 
Jevais accablée et les forces 
me manquaient ensuite pour 
mes travaux de la journée. 


nait, de droit, à Bencdict Ar- 
nold. L'armée régulière an- 
glaise était au loin; les murail- 
les n'étaient gardées que, par 
une tmilice inexpérimentée, Le 
(icutenant-gouverneur Crama- 
hé n'était pas un soldat. ELcs 
habitants français de ka ville 
étaient au moins apathiques. 
En grand nombre de résidants 
anglais étaient, à n’en pas dou- 
ter, amis de la cause continen- 
tale, 

Oui, Arnold devait traverser 
le fleuve et sans tarder. Dans 
l'après-midi même de son arri- 
vée, il donna instruction à Mor- 
‘gan, commandant des carabj- 
niers, de préparer un : certain 
nombre de canots, sans délai. 
Avec Païîde de quelques Sauva- 
ges qui rôdaient autour du 
camp, en quête d’eau de feu et 
d'autre butin, une eéscouade de 
carabiniers, sous le commande- 
ment de Cary Singleton, se ren- 
dit dans les bois longeant la ri- 
vière et se mit à"dépouiller de 
| leur écorce les plus-vieux et les 
plus gros boulcaux. 

L'automne n’est pas si favo- 
rable que le printemps à cette 


ce cri: “des hommes de tôle.” 
Cet amusant incident est histo- | 
riqué. 

IV 


Boulean et érable L 


Lcs sotdats d’Arnokd élaient 
apparus ‘sûr les hauteurs de 
Lévis commé une. armée Fan 
tôme, mais ils ne s'évanouirent 
pas comme des fantômes à la 
grande lumière du je. Après 
avoir rassasié leurs yeux du 
spectäele de cetle ville renom- 
mée qui les avait attirés de si 
loin, après avoir contemplé à 
loisir sa fière citadelle, ses mu- 
raies -dépleyant autour ‘de la 
ville ieurs sinuosités, ses portes 
massives, les toits pointus de 
ses maisons,, les hauts clochers 
de ses églises, les gracieux cam- 
paniles de ses nombreux cou- 
vents, ils se mirent activement 
à l’oeuvre qui dévait éouronner | 
leur marche héroïque à travers 
les pays déscris: l'attaque de 
Québec. L'’enchantenient de ta 
distance était maintenant éva- 
noui et la réalité de la vision 
était devant eux. 

Arnetd avait le éoup d'oeil 
rapide du vrai commandant. fl 
comprit qu'ii ne pouvait rien 
faire en restant à Lévis. Le 
faste Saint-Laurent coutait ra- 
tes devant lui avec un 
courd gémissement qui était 
pour lui un avértissement, et l’i- 
solait complètement de Qué- 
bee. : H n’avait pas d'artillerie. 
Il n'y avait pas de bafeaux. Il 
ne fallait pas penser à un pont 
de glace ‘avant deux mois, au 
moins. Et pourtant, il voyait 
clairentent sa. voic, Il fallait 


résultat est tout de même. assez 
satisfaisant, pourvu que la ge- 
lée n'ait pas pénétré trop avant 
dans le coeur de l'arbre. . 
L’érable et le bouleau sont les 


colonnes qui: convienn 
mieux À l'entréé d 
réal, Comme c 
sont at 2 
rs stile, ï 
ux à ses aYantage 
Léérable éstourt 


précié pour ses prop! 
rifiques; lé botleng, de son 
té, cieux 


traverser le fleuve. H fallait al- 
t 


+ ts! 

p' x 4 capture valait 
bien re la os 
Évaat d'étre rejoint #ht Mon! - 


gomery, son nom: deviendrait£e 
immortel; fl serait mis dans | osi c la 
l'histoire au rang de. Wolfe. 4 pr. 4 


Que-dis-je? - Vu l'exiguité- Lee 
pu ne San son F : 
armes surpasser” .<elui + 

.Walfe; -La prise de Mon 


La grnr Paul sr e de À D T0 2e 
SEA D Te D CL 
pra arelopté Eee 1e Ve 


opéralion et à la préparation 
de l'écorce de bouleau; maisdé |b 


rois des forêts canadiennes. Ces 
deux arbres hauts, forts ct ré- 
sislants:sôht come. les. deux }YET 


Pilules Rouges pour leur as- 
surer une bonne formation. 


Les femmes qui souffrent 


de maladies internes, d'ané- 
mie, etc., trouvent leur sou- 
lagement dans l'emploi des 
Pilules Rouges. 


Celles qui craignent les 


troubles du retour de l'âge 
doivent recourir aux Pilules 
Rouges pour aider le sang à 
se bien placer et pour éviter 
les maladies les plus dange- 
reuses. 


CONSULTATIONS 


GRATUITES. Les méde- 
cins de la Compagnie Chi- 


mique Franco-Américaine 


donnent des consultations 


gratuites à toutes les feim- 
thes qui viennent les voir ou 


ñg des bois} 
et chacun} 
spéciaux; 


est. pour, sa 
rs 2 Ee de Û 
tbelle, blanéhe come “+ 


RE RE) DR 


qui leur écrivent. 


Les Pilules Rouges sont en vente 


chez tous les marchands de remèdes. 
Prix, 50 sous la boîte. Si quelqu'un ne 
pouvait les trouver dans sa locaiité, nous 
les lui énverrons gur réception du prix. 


COMPAGNIE CHIMIQUE 


FRANCO - AFIERICAINE, Hmitée, 
274, rue St-Denis, llontréai. 


brülant et au milieu des fortes 
senteurs des plus robustes 
fleurs des champs, on traine le 
ros chariot du champ à Fom- 
re du bois voisin ct que, tout 
autour, -16s travailleurs chan 

tent el sc réjouissènt de l'abon- 
dante moisson d'herbe parfu- 
mée qui engraissera le bétail 
durant les longs mois d'hiver 
rigoureux Où la campagne sera 
couverte de neige. Ecs jeuncs 
hommes s'appuient sur leurs 
faux qui brillent comme des 
sabres turcs, el sous leurs. cha- 
peaux de paille à larges bords, 
les demoiselles de la ville sou- 
rient pendant qu'elles tressent 
des guirlandes de fleurs bril- 
lantes pour attacher là dermé- 
re et la plus grosse botte. 

En automne, c'est le temps 
de la moisson avéc ses cérémo- 
nics traditionnelles dé nature 
religieuse ou sociale. Le pre- 
nier ést décoré jusqu'au toit de 
gulrlandes dé verdure ,odoÿan- 
te ét le s0] de la grange ést dé- 
blayé pour X laisser danser les 
pieds fatigués qui, si longtentips. 
ont Re da dans lé. petit 
champ de cinq arpenls.. Lors 
le-croissant dé la lünie, pendant 
cés doutés soi 


3 


n:; 


PETITES ANNONCES 


* Tarif: 2 sous pur mot. Minimum: 
90 vous par insertion. Le paiement | 
are" vor accompagner la cofie de 


de cometantes À} 
pe rent ar 28 mé Mutre jrer nért 
Apporter la mmrnes ré 
posre neue «s d'u sppure ! à 
Mer Pr de 


ke J'ourquoi passer 


Que sera 
demain ? 


l'es” Pur uge, noye 


. apr REcanDEz- vos vo- 
LA « éme Jitée 
Dent D tre avenir avec 

at, pour rontribéer »u 44 . pe? 
Perrent votre MA que n° re don fé lance et assurance 
teste chez mous Ne l'ullez pas porter 
de loutre 014 Au pont! | 
». ee Ppereneber "'THépaene.s bileté au travail & 
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Une seule chôs 


de 
A LOT ER — sien p" 


cinq chägn- | 

Bone nûrenper à CA. Garens, 487, | 
fotet-Bonttore. 4: | 

| #8 aténtales . 


teur de 
"17 mit cnitenis 

DE “ 4. «1- 
Leu ! 


acquis grâce 


tenant. 


TREVLE PODEUR — Honns nemen 
en secarifée à vendre, 85809 Le 166 livres 
+. v A Lo Mon. bip 


—— 


VOUS NE SEREZ 


‘ FONTADE « MOL LANGER 
ureux d'annoncer 
isnipeg ji sont 


son! 
que tout romme À 
à même de vous 


œurmir un paoéle électriiue Mociiary n 
©u Mofat (4 ronûs, four en demmouns) 
à 20 doftars comptant, 115 installé 


1188 payable en 14 vi 
à : À Des port-s ot 
pire AT dy poñt. 
Fvcourages les ve 

Votre Avantiame. et pur « 


T7 


ft vient un temps poër-noûs tous où Fhra- 


votre pouvoir ncigel de 
à votre dÉermination ct 
votre savoir-faire pour économiser main- 


LEURE POSITION QU'AUJOURD HU! 
POUR ECONOMISER 


LA BANQUE ROYALE ( 
DU CANADA 


LA LIBERTE 


con- 


revenus déclinent. 
dut pri remplacer 
le capital 


LES TAPIS WILTON EATONIA 


Représentent la qualité, Le service et l'économie 
" HOLIS dessins attru- 
vants, avec fond 

bleu, rose ou taupe. 
Trois sont de grands et de 
petits. des bandes de couloir 
e* des tapis d'esca'iers. Les 
deux autres sont de grands 

tapis seulement 

Les bandes de couloir sont de 
deux pieds trois pouces par 
T pieds 6 pouces à $12.25, 


9 piels par à 2 pieds 3 pouces par i! 


JAMAIS EN MEII, 


Les tapis sont de 4 pieds six pouces 
par 6 pieds à #90.00, à 


9 pi eds à $19.75. 
aan? duelouarcent, 12 pieds à $73.50. F | " : 
ve nôws offronx d fi miss0n à Sn | Les tapis d'escaliers ont 27 
fui veui nous nier Capital et réserve $ 41,000.900 Carpettes en deux grandeurs, 27x36. à pouces !', de large à $4.40 
| “re. { p Pres 
A LOUER ot à VENDRE — rand Ressources tots'es 8563,000,000 91.95 et 27x54 à 7.28. la verge et 27 pouces de lar 


Maison: très éonfortable, eur 
Purby, entée Hrosdwny vt lortawe 1 
éhambres, di plus p'êcs 1-b« commoi 
pour levage, 2 ":1 


Bets._Lette-maieon Tonv'entTalt 


couvent Sadrenver à 681, ou _—— 
 PROPRIRTAIUES aires — à CAFE BREAULT 

vies valent-elles 12 peine A/tr uns 240, RUE MAIN, WINNIPEG 

Vtes! “at “ Co 7 otre nre-bise 

EWindshioid Ces nretér ven le Dai (En face du Bureau Industriel) 

ment de 8100, nous envosons un np : 

Srorisjennément de € mois re Bons et plantureux repas à des prix 
uelle adress: in Cienr” Sales raisonnables, service rapide. 
seney, Chambre 3, Honrd of Trade. Nous sommes les successeurs du 

Winsipez. 


“National Lunch” 


ADOLPHE HUOT —_— 


" MA MAND TAILLELH AUNIS DE DBÉMENAGEMENT 
avenue ? her, tot-n [Hi 

+ e Hnemeher, alnt-Beuline,  JOSEPH GALLANT 

r TAILLFiN 


|, Magnifiques complets tout fnits 
$19.50 à $34 50 


20 aux d'expérience — 1% nus ebez 
Styles & Mumphries 


désire nunoncer à nn clientèle qu'il 
vient de démévmusger dans un meilleur 
loent, nu numére 


260, ave. Ellice, Winnipeg 


, < = _ 


TE = — —— 2 


meilleur marché 


Si oui, voyez nos prix 


GROCETE 


La livre 
Oeufs frais — 
La douzaine 


Confitures Wagstaffe pures—Fraises 
DAMIOMONT 5:11: rene aediress 
Sucre granulé—Par 
100 livres ....... 
Raisin Muscatel—Lla boîte dé 
25 livres 
En petite quantité, 
3 livres pour ........ 
Raisin sans pépin— 

2 livres pour .... 
Miel pur d'Ontario—En seau de 
10 livres 


Café moulu—Qualité supérieure. 

La Mwrd :L...../:..:...4).2.044,. 
Riz de Siam— 
5 livres pour 
Macaroni et vermicelle— 
En boîte de 5 livres 
Sirop de blé d'inde Edwardsburg— 
En seau de 5 livres 
Gelée en poudre Royal Shield— 
La douzaine 


Par boîte 


Vélements. de toutes 
sortes pour Hommes 


TS "Diirenis 
couleurs. Régulier jus- 
ut. 816.95 
(TE 
ent "85.95 


SN 5 


de boîtes .................... 
Savon Royal Crown— 
25 morceaux pour 


. Modes et Nouveautés 


CHAPEAUX garnis pour daämes. 


Régulier jusqu'à $6.00, $2 85 


Spécial 
PANTALONS bouffants en jersey, 
roses, pour dames. Rég. 35 
76 sous. Spécial . 
GUINGANS anglais rayés et car- 
reautés, toutes les couleurs. Régu- 
lier 30 sous. Spécial: la 19 
L] 


HABITS d'entente 2 à Gans. Ré: È verge ..................... 
inc 82,85 | ne vu mer 7 49 


BAS À COTES pour garçons et À: 
lettes. Toutes les pointures. .19 
Spécial, la paire 

MABITS lavables pour garçons. 
Po > 18 pen >: $2.50. 98 

ns. Fs 
ee à crodheier Cos/s, Toutes 
‘les couleurs et toutes les 
Spécial 


TS$T.19 


Sn Régnier Juan à 


Cherchez-vous le magasin 


Beurre de ferme de choix— 


» 1ERS à 'üne courroie et .chaus- 
gré pour Jeuhed filles et enfants, 


ge à $4.50 la verge 
Section des tapis, 5me etage, Hargrave 


: —— mm Îl RIDEAUX ET PANNEAUX EN DENTELLE 
A.-G. LEVEQUE k 21: Valeur Eatonia, S3.00 la paire 5 


; verges de long 
DESSINATEUR EN FOURRURES ||} 


annonce à sa clientèle qu'il a ouvert | il 
un salon de fourrures au numéro 291, | 
rue Fort, et qu'il est prét à effectuer | |} 
tout travail. | 


Téléphone A 5093 
291, RUE FORT TEL. À 5207 (| 


CAFE OLYMPIA 
314, RLE DONALD (près d'Énton) 


L'endroit idén) pour bleu munger 


À mcilleure qualité de coton est employée dans la ma- 
nufacture de ces rideaux.  Chaqne fil est fort et ve- 
louté, assurantn minimum de rétrécissement ci un Jon: 
œrvice, 
Rideaux en den‘elle, 45" pouce 
de large, jolies bordures, avec 


jolis dessins en forme de ‘’s” sur 
un côté et au bas, centre uni 


P'u:ieure dessins en filet. ave: 
bordure simple et double. 40, 4! 
et 45 pouces de large, deux ver- 
ges et derm de long. 

Panneaux à frange em dCSSMS 

, variés. 


Tous au prix de $3.00. 


n 
| Rideaux en denteile, 60 pou- 
| ces de large. 2 verges et demi 
de long. bordure double, centre 
approprié avec bordure en forme 


ce “ss” £e:tion de la draperie, 5me étaje 


MACHINES À COUDRE EATONIA 


Le maximum de l'efficacité en fait de machines à coudre 


| ; peines faites spécialement 

pour l'usage de la famille et 
munies de tous les derniers per- 
fectionnements. De plus, chacune 
d'elles est vendue avee une ga- 

rantie de 10 ans. 

Cabinet, 4 tiroirs, en chène, fini doré. 
Ces machines sont munies de navettes 
rondes pour assurer un meilleur travail. 
Valeur Eaton'a, $42.00. 

Section des machines à coudre, 

6me étage, centre 


©: MATELAS EATONIA A 115.00 


Coutil en rayures jaune et blanc, très durable, Ces matelas ont 
des bordures à double couture et sont ourlés avec un galon. On peut 
les ayoir,dans toutes les grandeurs habitueiles. 816.00. 

Section des meubles, 6ôme étage 


_ CABINETS DE CUISINE EATONIA 


DUT ce que signifie le nom Eatonia 


| 
Prompt service. Facellènte cuisine. Pris | 
rainommnblen. Vonux paripns fran°nis 


JOSEPII DADALEI Gérant | 


où l’on se 
sert soi-même 


RIA 


| en qualité et en valeur. Faits en 
ARS $9.35 | chène,; doré choisi, magnifiquement 
$1 85 finis sdus tous les rapports. Combinés 
L1 L 


pour remplir tous les besoins dans un 
espace concentré, 

11 y a une tablette mobile en porcelaine, 
vne boîte en métal pour le pain, une planche à 
découper et des tiroirs pour le linge et la cou- 
tellerie. (‘ompartimepts pour le sucre, la fa- 
rine, le thé et le café. boîtes pour les épices, 
etc. Prix Eaton, $50.00. 

£ection des meybles, ‘ême étage 


Te E. 


Ouvert de 8 h. 30 
am. à 5h. p.m. 
Ferme à 1 h. le 

samedi 


de 


ogg QC 


AU SACRE-COEUR 


nds LECTEURS EURS TROUVÉRONT 
LES NOUVELLES DE WINNIPEG 
ET DU SACRECOEUR EN PAGE 4. 


Scott. 
première à Déaquam subitement. 


POUR HOMMES — Les meilleures 
thaussures de travail Régulier jus- 


qu'à $6.00. $3.8 5 


POUR HOMMES—Chaussures de 


quâlité. Rés. jusqu'à $3.95 


#0.00. Spécial 


POUR DAMES-—Un assortiment de 
souliers à courroies et Oxfords. Ré- 


gulier jusqu'à $5.50. $2.49 


Spécial 
POUR ENFANTS-—Soullers en cuir . 


vernl. Régulier $2.00. $1.19 


Spécial 
{Qhaussures. de tennis 


Mort subite d’une mère et de 


ses deux filles 
Cd , 

Québec — Une mère et ses deux 
filles sont mortes à quelques jours d'in- 
tervalle, dans des circonstances drama- 
tiques. Ce sont Mme Irénée Fournier, 
68 ans, Mme Aimé Parent, 35 ans, êt 


le même sort. 
|commandées aux prières : 


églises. 3 


un mille, 


s. Tous ces chars sont en 
EU Avion LE 


jusqu'à ,#1.76. 


rss 


euriste 1918! 


Mme Euclide Satat- Louis, 32 ans, tou- 
tes trois autrefois de Saint-Maxime de 
Mme Aimé Parent mourut la 
Sa 
mère, en promenade à Sherbrooke 
chez Mme Saint-Louis, mourut subi: 
tement en apprenant cette nouvelle. 
Un peu plug tard Mme Saint-Louis eut 
Toutes trois ont été ré- 
en même 
temps dimanche dernier dans diverses 


——— 200 2 — 
Toutes les cordes L'un plano, mirves 
bout à bout, formeraiént à peu a 


‘“‘Eatonia’” veut dire de bonnes valeurs et de bonnes marchandises. Il représente le meilleur effort de 
ce magasin pour maintenir la qualité à un degré supérieur tout en maintenant les prix aussi bas que possible. 


| quel soit votre état, vous en res 
secñtirez vivement les. bienfai- 
sauts effets. . 
méède, de , 


Des. es me tqne ar mm mOn oÎT AR RE Se UE da Es 


plus fatiguée qué le soir. \J'ai 


sens beaucou 


emporter ar A Ce vieux remè- 
de végétal gNarise l'estomac, 
facilite la stion et fortifie 
le système nerveux, N'importe 


a 


Wamipege mas: le 20 mai 192% 


COFFRES EN NOYER SOLIDE, $22.50 


Doubles avec du cèdre de Tennèssee e__ Valeur Eatonia 


USSE utiles que beaux! les 

miles ct autres vermines 

n'ont aucune chance uvec ces 
meubles. 

Ces coffres sont en noyer à l'ex 
térieur et en cèdre à l'intérieur. 114 
sont grands et magnifiquement finis, 
serrure et clef Dimensions: longueur, 42 
pouces, profondeur, 18 pouces. 

Section,de la draperie, 5me étage, Portage 
. 


r 


ave pouces; 20 


largeur, 


NAPPES EATONIA, $5.00 


En beau Damas, travaillées en Irlande 


UANXD vous choisissez du linge de 
aussi bien que pour Ja beauté, 
votre guide le plus sûr. 
I y a un grand æboix de 
Leur grandeur et de 


table pour la durée 
la marque Eatonia est 


jolis dessifs floraux, toile 
A0xSS pouces Prix, 85.00. 


Section de la fantaisie, âme étage, centre 


blen blanchit 


PAPIER TAPISSERIE EATONIA, 40s le rouleau 


A marque Ealtonia vous prouve que ces papiers sont les 
meilleurs possible. I n'y en a pas de plus jolis, tous 
les genres de dessins de jolies tapisseries au choix. 


Cerbintisons de teintes TONGS Dour chambres d'en bas et teintes 


plu; pâles pour les chambres d'en haut. Lundi, 40 sous le rouleau 
Fameuses valeurs Ealon à $5.75 
NE machine qui a tous les perfec- 
tiornements que désire une mé- 
nagore dans un: article agheté, pour 


conner des années de service. 


Examinez les roule‘tes. les rouleaux en ca- 
cutchouc, les leviers À décharge, les brosses 
faites en pure soie et le bois bien poli. n'y 
“ pas uns partié qui ne peut souffrir l'épreuve de l'examen le plus 
détaillé. $5.75. 


Section de la draperie, 5me étage, Portage 


\ 


POUPEES ‘‘EATON BEAUTY’, $1.50 


« 
MAGNIFIQUES poupées, 20 pouces de long, chevelure 
luxuriante, avec des veux qui se ferment et vrais cils. 
Articulées à la têe, aux épaules, aux bras, aux jambes et aux 
genoux. Prix, $1.50. 


’ Section des jouets, 5me étage, sud 


WAGONS EATONIA, $6.50, $7.50 


“Ce sont des wagons épalants”, disent les bambins 


LS tourmentent  probable- 
À ment pour être dans l'un d'eux 
el descendre la suce avec leurs cac 
marades. | 


sc 


Ces wagons sont en bois dur avec roues 
à double d'sque et à hiélles. Leur nom 
— votre garçon le ronuaït — est ‘’Fleet- 
wing’. Le prix, avec roues d'acier, est 
$6.50; avec pneus en caoutchouc, $7.50. 


_4 Ouvert de 8 h, 30: 


CIMITEO ;5110 77. 


, 
Erretes 


© CANADA ren 0] #4 h. le 
a se NAME vnial Fair | 


l'aible et nerneuse —- “J'ai été 

malade longtemps :et devins 

très füäible et nerveuse”, écrit | Por la ‘pertéctioh dant. toiles les 
plantes, fougères, ét gazon. 
Fera môrir toutes les sortes de graines 


Mme J.-Pierre Labrosse, de 

Marcelin, Sask. “Quand je me 
tu moins déux Len 2.4 pt tot qd 4 
sans fertilisateur.” 7: . 


levais le matin, je mé sentais 


pris du Novoro du Dr Pierre 
peudank, quatre mois, je. me 
mieux et jouis 
d'un sommeil plein de repos 


n'est un re- 


agen ex seuls le u-!? 
rent. mr au Dr Peter Far. à 
oi . 2401, Washing-} 


